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— VENDREDI 27 NOVE MBRE 1896 —

Panorama art!»tique International (Léopold-
Robert 58). — Ouvert dès 9 h. m. 4 10 h. soir.

Sociétés de musique
Srohestre l'Espérance. — Ré pétition i 8 •/> h.

Sociétés de chant
E/Avenir. — Répétition , a 8 •/, h., au Cercle.
*.cho de la Montagne — Répétition, k 8 »/« h.

Sociétés de gymnastique
i'Abeille. — Exercices, a 8 >/t h. du soir.
intimité. — Exercices, a 8 V. h. du soir.

Réunions diverses
2a*Amitié (Sect. litt.) — Rép., 8 */, h., au Stand.

A S. (Sect . Ch.-do-Fonds). — Réunion , a 8 »/. h.
Soo. théâtrale La Dramatique. — Rép. à 8 V, h.
y.iimitè {Section littéraire). — Répétitioa, à 8 *•/«¦ h.

bibliothèque publique. — La salle de lecture est
ouverte le vendredi, de 8 à 10 h. du noir (salle
*• 82, CoUège industriel) .

Clubs
.îlnb du Gibus. — Rendez-vous, a 8 h.du soir.
Kngliah oonversing Club. — Meeting at 8 */«.
O'ub Excel»lor. — Réunion, a 8 */« h.
Olub Sans-Nom. — Réunion au ajuillier.
Olub du Boëchet. — Réunion, a 8 >/i h.
'laudn-Club. — Réunion, k 8 •/, h. du soir.
<31ub du Potôt. — Rédision *-uoîi£i«sB>w. i: 'ô *-/a ia.

Concerts
Sraaaerie du Square. — Tous les soirs.

La Chaux-de-Fonds

France. — La Chambre a discuté hier le
bud get de l'instruction publi que. M. Jourdan ,
radical , réclame la laïcisation de toutes les
écoles de filles dans un délai de deux ans.

Le rapporteur combat cette proposition ,
qui entraînerait , dit-il , des dépenses considé-
rables.

M. Méline repousse la proposition , dont l'ap-
plication lui parait impossible. Il dit que c'est
une manœuvre contre le gouvernement et que
ce dernier la repousse. 11 demande à la Cham-
bre de reprendre la véritable discussion du
budget. ( Vifs applaudissements.)

M. Goblet demande au 'gouvernemenl de
fixer un délai pour la laïcisation.

M. Méline réplique et dit que M. Goblet,
lorsqu 'il était ministre, estimait que la laïci -
sation complète n'était pas possible avant
vingt ans.

La discussion est close. La motion tendant
à laïciser toutes les écoles primaires de filles
dans un délai de deux ans, combattue par
M Méline, est repoussée par 326 voix contre
237.

La Chambre a ensuite abordé la discussion
des chapitres du budget relatifs à l'instruction
primaire .

— Au Sénat, le président a prononcé l'éloge
funèbre de M Arago, puis la séance a été levée
en signe de deuil.

Allemagne. — Le Daily Graphie croit
savoir que l'empereur d'Allemagne vient de
dessiner le modèle d'une coupe de trois pieds
de haut , qui sera appelée « coupe du jubilé ».
Cette coupe sera offerte , à l'occasion du 60"**
anniversaire du règne de la reine Victoria , an
gagnant d'une course de yachts ang lais, qui
sera courue entre Douvres et Heligoland.

— La. Gazette de Cologne annonce que, con-
formément à un désir exprimé par l'empereur
Guillaume II , une biograp hie illustrée de
Guillaume Ier sera publiée le 22 mars pro-
chain , à l'occasion du iOO"10 anniversaire de
la naissance de ce souverain. Le produit net
de la vente de celle œuvre d'art sera joint au
fonds institué pour la construction de l'église
commémorative de l'empereur Guillaume Ier.

— Le projet de budget de l'empire ponr
1897 1898 porte au chapitre de la marine une
augmentation de 40 millions sur l'exercice
acuel.

La presse d'opposition de toutes nuances,
libérale et catholique , sans compter les jour-
naux socialistes, s'élève unanimement contre
cette tendance à entraîner l'Allemagne dans
un accroissement démesuré de ses forces ma-
ritimes , sans avoir égard aux sacrifices
qu 'exige toujours le maintien de la situation
continentale de l'empire et aux ménagements
qu 'exigent aussi ses finances.

Le Reichstag, dit entre autres la Germania,
ne voudra pas faire le premier pas dans cette
voie, qui conduirait rapidement à grever le
budget de 150 millions de plus par an ponr
la seule marine.

— Le professeur Dorn de Rerlin a constaté
au moyen des rayons Rœntgen que dans
l'asthme la moitié droite du diaphragme ces-
sait ses mouvements, et que le mouvement
respiratoire n'était exécuté que par la moitié
gauche.

— Le Morgenblatt de Breslau annonce
qu'une catastrop he s'est produite dans le puits
Zengorze. 36 mineurs ont péri.

Italie. — On sait que le roi de Serbie est
à Rome. Après le déjeuner qui a eu lien an
palais du Quirinal , le roi de Serbie, avec sa
suite, s'est rendu , dans les voilures de la
cour, au grand hôtel du Quirinal , pour rendre
visite à son ministre pléni potentiaire , M. Bo-
ghicevitch. Le souverain s'est rendu ensuite
avec sa suite au Vatican , dans des voitnres
particulières.

Devant l'hôtel du Quirinal , une compagnie
d'infanterie italienne a rendu les honneurs,
puis deux pelotons de carabiniers italiens ont
pris place devant et derrière la voiture du roi.
Deux officiers de carabiniers chevauchaient i
côté de la voiture. La place de St Pierre, jus-
qu 'au porti que de Charlemagne , était occupée
par une brigade d'infanterie italienne qni a
rendu les honneurs militaires.

Le roi de Serbie est entré à 3 h. 30 avec sa
suite au Vatican. A l'entrée et a la sortie, il a
reçu les honneurs royaux.

Du Vatican , le roi est retourné , avec le mô-
me cérémonial , à l'hôte l du Quirinal , où il a
repris les voitures de la cour pour rentnr an
palais du Quirinal.

Sur tout le parcours du col lège, les curieux
étaient nombreux et ont salué respectueuse-
ment le roi.

Le cardinal Rampolla a rendu hier soir au
roi de Serbie, à l'hôtel du Quirinal , la visite
qu 'il avait faite à Léon XIII.

Angleterre. — La Pall Mail Gazette pu-
blie daus son numéro de mercredi soir une
note annonçant que le gouvernement a l'in-
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PRIX D'ABONNEM ENT
Franco pour la Suisse

Dn an fr. 10»—
Six mois >
'•Crois mois . . . .  >

Pour
ratranger la port eu sus.

Pour 75 Centimes
Su pe".t s'abonner à L'IMPARTIAL
âQS maintenant ja squ'à fin décembre
€396, franco dans toute la Suisse.

On peut s'abonner par simple carte-pos-
M» en s'adressant a l'Adniink. ation de
'f ïmiRTiLL, à la Ghaux-de-Fonds, à la
iïMairie Courvoisier, rue du Collège, au;' .-i*;i«, ainsi qne dans tous les bureaux d«
4«>2t9.

Les nouveaux abonnés à L'IMPARTIAL
îïaeevront gratuitement aussi longtemps
tfu 'ïï. y en aura à disposition ce qui a paru
-£« l'émouvant feuilleton en cours de publi-
y Hon dans la Lecture des Familles I

Mesdemoiselles de Chambrey
par JUSTIN BELLANGKR

naj oeivB wu oiuaitjuc
Club musical. — Ré-, ètition do l'orchestre, à 3 h.
tPanfare du Grutli. — Répétition à 8 »/< heures.

Sociétés) de gymnastique
Grutli. — Exercices, a 8 '. ', h. du soir.

Groupes d'épargne
**£.a Lutèce. — Perception des cotisations, au local.
X.a Linotte. — Assemblée, à 9 V. h. du soir.
Club de la Pive. Groupe des Eupa. — Ass. 8 */,.
Xe Glaneur. — Versements obligatoires, de 8 i 10 h.

Réunions diverses
Orphéon (Secours). —Assemblée, ft8"/i heures.
Cercle du Sapin.—Assemblée, à 8 y, h. du soir.
Union Chorale. — Assemblée, à 9 h. du soir.
La Solidarité . — Réunion du Comité , ft 8 V, h.
Cercle ouvrier. — Assemblée, ft 8 */. h. du soir.
Ca Fidelia. — Assemblée réglementaire, à 8 y, h.
Club de l'Exposition. — Percep. des cot. 47 »/. h.
"La Cigogne. — Percep. des cotia., 8 h., au local.
Grutli romand. — Percep. «les cotis. de 9 ft 10 h.
Société ornithologique. — Réunion , k 8 '/, h.
S -doté artistique « La Pervenche ». — Réunion.
Gemtltliohk sit. — Versammlung, Abaada 9 Uhr.
Bibliothèque du Grutli romand — Ouverture

d» 9 h. ft 10 h. du soir.
Intimité (Fonds des courses). — Réunion,à 8 '/, h.
!.. T. H. — Perception des cotisations.
Soua-officiera (Cagnotte). — Réunion ft 8 »/• h-
¦Group o des Bileux. — Réunion, i 8 VJ h. du soir.
Société du Plane. — Grande Poule.

Clubs
Club électrique. — Assemblée, à 7 h. du soir.
Club du Quûlier. — Réunion, à 8 Vi h., au local.
"Velo-Club. — Réunion, à 8 •/, h- du soir.
Club récréatif. — Assemblée, ft 8 '/, h. du soir.
Club des 4 jours. — Réunion.
Club Monaco. — Réunion.
Club du tir de la Vinaigrette. — Assem. 8 >/i h.
Club des AmiiaOhes. — Réuaioa, ft 9 h.
Club des Emèohéa. — Percep. dea cot. de 8 i 9 h.
Club de la Rogneuse. — Réuaioa.
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Des Etals Unis , on écril en date du II no-
vembre, à la Gazette de Lausanne :

On respire enfin , et aux derniers bnlletins ,
Mac-Kinley l'emporte sur Bryan par 277 votes
électoraux'contre 170, et la majorilé populaire
dépasse le million.

Il faut le reconnaître , le vaincu a su gar-
der, dans sa défaite , une incontestable dignité .
Aussitôt que le résultat lui fat annoncé par
une dépôcbe de M. Jones, président du comité
dit démocrate , M. Brysn a télégrap hié ses fé-
licitations à son heureux rival , déclarant qu 'il
s'inclinait devant la volonté du peup le. Les
offres , dit on , lui pleuvent. de toutes parts ; à
défaut du pouvoir , le formidable coup de col-
lier qu 'il vient de donner , et qui eût tué une
nature moins résistante, lui vaudrait du moins
la richesse , s'il consent à se baisser pour la
prendre. MM. Siegel, Cooper et Cie , gros
commerçants de New York et Chicago, lui ont
offert uu traitement fixe de 25,000 dollars
(128,000 francs) pour prendre la direction de
leur contentieux ; il a refusé, répondant qu 'il
restait à la disposition de ia Ligue du Bimé-
tallisme , pour laquelle il recommencerait ,
semble t-il , une tournée de conféreuces, com-
me celle qu 'il fit naguère. Si l'on en croit un
racontar de journaux , des avantages encore
plus considérables lui seraient offerts de ce
côté-là.

L'homme, el c'est là sa puissance , s'esl
voué à la causa* il vivra ou disparaîtra avec
elle. 11 a l'éloquence , — il l'a prouvé, — et la
ténacité , on peut s'en convaincre en regardant
son portrait. Cette mâchoire puissante et car-
rée, ces lèvres minces, serrées, tombant aux
coins, d'un angle brusque , cette bouche large,
en ligne presque droite , mais fine , donnent à
ses traits une expression d'obstination qui rap-
pellerait celle du boule dogue, si elle ne se
trouvait amendée par la régularité du profil
dans son ensemble. On ne peul que regretter
qu 'il se soit engagé dans une voie que ses pro -
testations ne sauraient empêcher d'être une
voie de socialisme agressif , parce qu 'il n'est
pas dans sa nature de jamais retourner sur
ses pas ; il n 'y a qu 'à le regarder pour le com-
prendre . Môme en faisant abstraction de ses
vues politiques , il serait absurde de soutenir
qu 'il fût , en tout état de cause, un président
désirable ; c'est un tribun , non un homme
d'Etat ; M. Liebknecht lui même,dans lo Vor-
wœrts, lui refuse les galons de c socialiste
scientifique » , et ne veut voit* en lui qu 'un
agitateur. M. Bryan se console sans doute de
ce verdict en se parant des palmes que lui dé-
cerne, d'autre part , M. Slœcker, dans son
journal le Volk.

El maintenant , faisons, avec le World , le
bilan de celte campagne historique , en ce qui
concerne toul spécialement le parli démo-
cratique , et son alliance temporaire avec le
parti populiste. Il suffi t, pour cela de compa-
rer le vote total de 1896 avec celui de 1892,
et de chiffrer les différences en tenant compte ,
en première ligne, du nombre d'électeurs
au second degré tel qu 'il esl sorti des
urnes.

Or, le parti en a gagné, en tout , 38 dans les
Etats suivants: Colorado , Ida ho , Kansas , Mon-
tana , Nebraska , Nevada , Utah et Washington.
(Vos lecteurs, bien sûr, ne confondront pas
ce dernier Etal, sitné au Nord-Ouest , avec le
territoire de Columbia , où se trouve la capi-
tale, dont les habitants ne votent pas en ma-
tière fédérale) .

En revanche, le parti démocratique en a
perdu le chiflre énorme de 146, dans les Etats
suivants : Californie , Connecticut, Delaware,
Illinois , lndiana , Kentuck y, Maryland , Michi-
gan, New-Jersey, New-York , Virginie occi-
dentale , Wisconsin. Différence : 108 votes
électoraux sur un total de 447 I

11 y a quatre ans, la majorité de Cleveland
était de 380,810 voix ; celle de Mac Kinley est
environ de 1,050,000 votes ; perte totale pour
le parti démocratique : 1,430,000 voix !

En vérité , les chefs de file de ce part i , qui
naguère s'appelait conservateur , et qui taxait
les républicains de radicaux , doivent aujour-
d'hui se félicilei de s'être engagés si avant
dans la fondrière populiste I N 'est-il pas à
croire qu 'en dépit qu 'ils en aient , et malgré
leurs hâbleries de l'heure présente, la réflexion
du lendemain les portera à s'en dégager , et à
dissoudre les liens de l'alliance néfasle dont
la commune entreprise solde par une balance
aussi décourageante ?

Et pourtant , les avertissements ne leur ont
pas manqué. Ce que le parti comp'.ait d'hom-
mes d'Etat , de vétérans rompus aux luttes po-

liti ques, de citoyens éclairés et inll uents , tous,
ou presque tous , se sont détournés avec dé-
goût de la plateforme de Chicago , de ce pro -
gramme obtenu , on peut le dire , par surprise,
et dans un moment d'effarement , grâce aux
éléments populistes qui s'étaient glissés dans
l'assemblée démocratique , au mois de juillet
dernier. Les vieux renards, les trickers, com-
me David Hill , n'en voulaient pas davantage,
flairant d'avance la défaite certaine. Pas un
grand journal , pas unefeuille sérieuse, parm i
les organes du parti , n'a soutenu carrément
la candidature de Bryan ; ni le World , ni le
Herald , ne l'ont appuyé , par exemple, bien
qu 'ils l'aient , généralement, traité avec cour-
toisie. Le Courrier Journal de Louisville (Ken-
tucky), qui n'est pas le premier venu , l'a
qualifié , en bon anglais, d'aventurier. Enfin ,
et ceci confirme ce que j' ai dit plus haut de
Pallilude prise par les éléments vraiment in-
telligents du parti , sur trente-huit collèges et
universités consultés par une association sa-
vante de New York , un seul collège, du Mis-
souri , et celui là sans réputation aucune, s'est
prononcé en faveur de la thèse argenliste,
landis que les universités de Harward , de Vir-
ginie , de John Hopkins (Baltimore), de Le-
land Stanford (Californie) , même celle de Ne-
braska , c'est-à-dire celle de l'Etat même où
Bryan réside, et bien d'autres, se déclaraient
conlre lui , souvent unanimement.

Avais-je tort , dans ma correspondance pu-
bliée ici même le 28 octobre, de montrer le
tribun des silverites s'appuyant sur. l'ignorance
dei masses pour jeter un haineux défi à lout
ce que la nation compte d'éléments cultivés ,
amis de l'ordre el de la stabilité , de tous ceux ,
en un mot, qui ne confondent, ni le progrès
avec l'émeule, ni la liberté avec la licence ?

Je l'ai dil , on respire, mais cela ne veut
point dire que le résultat final soit autre chose
que le meilleur qui se pût espérer, dans les
circonstances données ; il s'en faut de beau-
coup, à mon sens, qu 'il réalise l'idéal. Tout
d' abord , il ne faut pas oublier que si le candi-
dat de Chicago a été battu , il a encore obtenu ,
dans le suffrage populaire , une respectable
minorité, assez grande même pour qu 'il ex-
prime aujourd'hui l'espoir de prendre dans
quatre ans sa revanche. Certes, le chiffre de
voix qui se sont réunies sur les principes dis-
solvants dont il s'est fait l'avocat , ce chiffre ,
s'il devait s'augmenter ou seulement se main-
tenir, donne à penser.

Et puis, qu 'on se le dise, le peuple , aussi
mal loti que l'âne de Buridan , avait à choisir
entre deux fanatismes , car, si celui de Bryan
avait un caractère plus odieux sans doute,
Mac-Kinley a le sien : la protection.

Enlre deux maux , la nation a choisi le
moindre , et on aurait , certes, mauvaise grâce
à lui marchander les louanges. Une décision
inverse eût été de nature à faire désespérer
des institutions républicaines, au moins de
ce côté de l'Atlanti que.

Néanmoins , la crise qui vient de se termi-
ner est grosses de leçons ; espérons que le
parli républicain , arrivé au pouvoir avec Mac-
Kinley, ce parti qui se trouvera en forte ma-
jorité à la Chambre des représentants, et qui
semble pouvoir aussi compter sur le Sénat ,
bien qu 'en beaucoup moindre mesure, — es-
pérons, disais-je, que le parti républicain
saura profiter de ces enseignements, et pré-
venir le retour , en 1900, d'une alerte sembla-
ble à celle de 1896. A. D.

L'élection de M. Mac-Kinley



tention de demander au Parlement , dans la
prochaine session, de voter une augmentation
considérable des fonds destinés à l'armée :
cette augmentation , qui doit se monter à plu-
sieurs millions de livres, serait consacrée à
compléter le réarmement de l'artillerie , à
créer un certain nombre de bataillons de ligne
et à réorganiser divers services. v

Jeudi matin , un communi qué à la presse,
d'allure officieuse, portait que rien n'a en-
core été réglé en ce qui concerne ie budget
de la prochaine session et que ia nouvelle de
la Pall Mail Gazette est absolument préma-
turée. ' •" WîfJti lV 1

Cette nouvelle, fondée probablement sur le
récent discours du ministre de la guerre, lord
Lansdowne, se plaignant , de. l'insuffisance de
son budge t, élait en contradiction avec le lan-
Î*age tenu en réponse à lord Lansdowne par
e chancelier de l'Echiquier , sir Michaël

Hicks-Beach.
— Après l'armée, la marine : On signale

que la Ligue navale , dans une circulaire adres-
sée aux maires des 200 localités qui ont pris
part à la célébration de l'anniversaire de Tra-
falgar, les engage à convoquer des meetings
et à leur faire voler des résolutions invitant
le gouvernement à soumettre à la Chambre
des communes des demandes de crédits suffi
sants pour l' augmentation de la flotte et son
perfectionnement.

Chemin de fer Grimsel-Fnrka

Les Schweizer-Bahnen nous apportent dans
leur dernier numéro le texte de la demande
de concession relative au tramway de la Grim-
sel. Ce projet , intéressant à divers égards ,
comporte en particulier un mode encore peu
pratiqué de traction et d'adhérence au rail ,
dont on prétend qu 'il combine les avantages
de la vapeur et de l'électricité. Dans ce systè-
me, chaque train se compose d'une seule voi-
ture , automobile , divisée en quatre coupés à
six personnes et deux plateformes. L'une de
celles ci est occupée par le moteur à vapeur ,
système Serpollet , lequel travaill e à la pres-

sion de cent atmosphères , ce qui permet d'en
réduire considérabl ement le poids.

Sur les fortes rampes l'adhérence s'obtient
sans le secours de la crémaillère , au moyen
de l'aimantation du rail et de là roue, produite
par une dynamo de petites dimensions. Le
môme procédé fait fonction de frein. Si cette
invention tient ses promesses, elle remp lacera
avantageusement la crémaillère.

La ligne aurait son point de départ à Mei-
ringen , remonterait la vallée supérieure de
l'Aar et le Haslithal supérieur pour aboutir
au col de la Grimsel (2164 m ), d'où elle re-
descendrait à Gletsch , tète de ligne provisoire.
La demande de concession prévoit en effet la
continuation do la ligne par la Furka jusqu 'à
Andermatt. Celte localité se trouverait ainsi à
quatre heures de Meiringen , arrêts compris,
la vitesse prévue étant de 11 kilomètres à
l'heure à travers les localités et sur les fortes
pentes, et de vingt-cinq kilomètres sur le reste
du parcours.

Les rails du tramway, à écartement d'un
mètre, utiliseront dans la règle la nouvelle
route de la Grimsel , large de quatre mètres et
demi. Le plus court rayon de courbe est fixé
à 8 mètres et le maximum de la pente à dix
pour cent . Or , la route de la Grimsel n'a pas
de courbes d'un rayon inférieur à dix mètres,
ni de pente supérieure à 8,6 %•De Meiringen à Andermatt , la ligne , longue
de soixante dix kilomètres , coûterait quatre
millions de francs , c'est-à dire 57,143 francs
par kilomètre. Le capital serait fourni par des
actions jusqu 'à concurrence de deux millions
et par des obligations pour une somme égale.
Les recettes prévues permettraient de rému-
nérer les actions à raison de 6 8/« "/o* le taux,
d'intérêt des obligations étant fixé à 4 %•La demande de concession se heurtera na-
turellement aux protestations indignées des
voituriers, car la nouvelle route de la Grim-
sel est une des plus fréquentées des Alpes. On
y rencontre en été de. longues (iles de voitures
chargées de touristes avides de contemp ler la
sauvage et pittoresque vallée supérieure de
l'Aar. Mais la voiture a le tort d'être un mode
de transport aussi cher que lent. Les postes
fédérales , dont le tarif est généralement p lus
équitable que celui des particuliers , font payer
21 fr. 35 le transport d'une personne de Mei-
ringen à Andermatt , tandis que le tramway
réduira ce prix à 14 francs . L'économie de
temps ne sera pas moins considérable , la du-
rée du trajet tombant de quatorze heures à
quatre.

Les al pinistes ne seront naturellement pas
les derniers à profiter du tramway de la Grim-
sel , qui les déposera rapidement el à peu de
frais à la porte môme de trois de leurs plus-
beaux champs d'excursions.

. .Le Temps donne de M. Arago une biogra-
phie dont nous détachons ces passages :

M. François-V idor Emmanuel Arago était
né à Paris en 1812. Il était le fils aine de
François Arago , le célèbre astronome qui fut
nommé par acclamation , en 1848, membre du
gouvernement provisoire.

Mêlé dès sa jeunesse au mouvement répu-
blicain, M. Emmanuel Arago, reçu avocat ,
plaida dans la p lupart des grands procès poli-
tiques de la monarchie de Juillet ; c'est loi
qui défendit Barbes et Martin Bernard , pour-
suivis devant la cour de Paris pour participa-
tion à l'insurrection ou 12 mai 1839.

Combaltant de Février 1848, il fut nommé
commissaire général du gouvernement provi-
soire près le dépaitement du Bhône. Elu le
23 avril 1848 représenta ut des Pyrénées Orien
taies à l'Assemblée nationale , M. E. Arago fut
presque aussitôt envoyé à Berlin comme mi-
nistre p léoipoie utiaire . U démissionna au len-
demain de l'élection du prince Louis-Napoléon
à la présidence de la République , revint pren-
dre son siège à la Constituante el fut réélu le
13 mai 1849 à l'As-emblée législative.

Après le coup d'Etat du 2 Décembre, M. E.
Arago reprit l'exercice de sa profession d'avo-
cat. Le 22 novembre 1869 il entra an Corps
législatif comme député de la Seine, en rem-
placement de M. Jules Simon , qui avait opté
ponr la Gironde. Avec la majorité républi-
caine, M. E. Arago vola contre le ministère
Emile Ollivier , contre le plébiscite et la décla-
ration de guerre.

Au 4 septembre 1870, M. E. Arago fit par-
tie, en sa qualité de député de la Seine, du
gouvernement de la Défense nationale. M.
Henri Bochefort , qui en fit également partie
pour le même motif , en est le dernier survi -
vant.

Il accompagna, après l'armistice , M. Jules
Simon à Bordeaux et remp laça au ministère
de l'intérieur Gambetta , démissionnaire , pour
quitter ces fonctions a l'avènement dn premier

cabinet constitué par"oL Thiers' (Ï8 février
1871). 

Dans l'intervalle , M.^ Tragô avait été élu,
le 8 février 1870, à l'Assempléenationale par
le département des Pyrénées Orientales. Par-
tisan de la politique de M. Thiers , il combat-
tit énergiquement le gouvernement du 24
Mai et vota les lois constitutionnelles (1875).

Aux première s élections sénatoriales , le 30
janvier 1876, M. E. Arago fut nommé sénateur
des Pyrénées Orientales, el depuis, en 1882,
comme en 1891, il s'était vu renouveler son
mandat.

De 1880 à 1894, il avait élé ambassadeur de
France à Berne. Après sa mise en disponibi-
lité, il était venu reprendre sa p lace au Sénat
où il siégeait sur les bancs de la gauche répu-
blicaine. .

M. E. Arago avait été candidat à la prési-
dence de la Bépubli que après 'l'assassinat du
regretté président Carnot. Il avait obtenu 27
voix.

Le 24 février dernier, «M«Emmanuel Arago
avait présidé le banque t des radicaux - socia
listes, à Saint-Mandé. M. Arago n 'avait accepté
cette présidence qu 'à la condition que ce ban-
quet ne dégénérât pas, comme le voulaient
les organisateurs — à ce moment le conflit
était aigu entre le Sénat et le ministère Bour-
geois — en une manifestation contre le Sénat .
Dans son allocution , il parla de la nécessité
où étaient , dans la pratique , tous les ministè-
res vraiment républicains de gouverner d'ac-
cord avec les deux Chambres.

M. Emmanuel Arago était malade depuis
quelques jours par suite d'un refroidissement
et son état s'était avant hier subitement ag-
gravé.

Hier malin , à 1 heure, le malade , sans
avoir perdu entièrement connaissance , était
dans un état quasi comateux. Il s'est éteint à
3 heuies du malin. II avait à son chevet son
fils, M François Arago, premier secrétaire
d'ambassade , et son gendre, le peintre Benja-
min Constant.

Emmanuel Arago

Sycophantes f édéraux. —M. le colonel Wille
a quitté récemment Berne, où il avait son
domicile, pour aller s'établir avec sa famille à
Zurich. Au moment où Mme Wille allait
prendre le train , quel ques officiers de cava-
lerie se présenté! eut à la gare et lui offrirent
un superbe bouquet. M. le conseiller fédéral
Frey se trouvait là par hasard , écrit le Jour-
nal de Genève, il vil , parait-il , dans celle
galanterie , nous ne savgns quelle offense in-
directe à son adresse, et ni immédiatement
appeler à son bureau l'instructeur chef , M.
le colonel Wildbolz , pour lui demander des
explications. f  t , „;

El là-dessus, un correspondant bernois
écrit aux Aargauer Nachrichten un article fu-
ribond sur les « mœurs de courtisans » des
officiers de cavalerie , article que, naturelle-
ment , les journaux socialistes ont reproduit
avec enthousiasme.

Ces procédés viennent d'être relevés comme
ils le méritaient , non pas par quel que journal
conservateur, mais par le feuilletoniste du
Bund , M. Joseph Victor Widmann , un radical
galant homme et l'une des gloires de la litlé
ralure suisse contemporaine/Voici ce qu 'écrit
M. Widmann sous ce tare : Nos sycophantes :

t De môme que la plus belle fourrure n'est
pas à l'abri de la vermine, de môme la démo-
cratie athénienne avait une sorte d'impudents
mouchards qui empoisonnaient la vie publi-

que du venin de leurs insinuations et de leurs
suspicions contre les honnôtes gens ; on les
nommait sycophantes. On trouve leurs pareils
dans notre démocratie suisse, depuis que le
premier cuistre venu se croit assez bon pour
faire un correspondant de journal. En géné-
ral , les mesquines intrigues de ces misérables
sont indi gnes d'attention , mais, à l'occasion,
c'est un devoir d'honneur , surtout pour ceux
qui tiennent à la propreté et à la considéra-
tion du journalisme suisse, de prendre posi-
tion contre les dénonciateurs démagogiques
de cette sorte. Ainsi , tout récemment , le cor-
respondant bernois d'une feuille argovienne
n'a pas eu honte de mêler à des débats publics
la femme d'un colonel qui avait donné sa dé-
mission à la snite de conflits avec ses supé-
rieurs , et cela parce que des officiers , au mo-
ment où cette dame quittait Berne, ont pris
courtoisement congé d'elle en lui offrant des
fleurs et en allant en personne lui souhaiter
un bon voyage.

Ces messieurs avaient reçu , au foyer de
celle qui parlait , la plus aimable hospitalité ;
ils savaient aussi que ce qui inléressait son
mari ne lui était pas indifférent ; c'était une
amazone passionnée et une vraie femme de
soldat. Il devait être dur à cette aimable fem-
me de quitter Berne, la maison de famille
bâlie il n 'y a pas bien longtemps , le cercle
aimable de ses relations , d'autant p lus dur
que les adversaires de son mari — qu 'ils eus-
sent tort ou raison , peu importe — avaient
vaincu sur toute la ligne, et que, pendant un
an entier , il avait été souvent et vivement
pris à partie par la p lupart  des journaux du
pays. Lui rendre moins pénible le départ
d'une ville où son affection conjugale avait
éprouvé tant de froissements, en lui offrant
un témoignage de leur fidèle et inébranlable
sympathie , c'était une pensée qui ne pouvait
que faire honneur anx officiers en question.
Et en tout cas cela ne regardait qu 'eux et la
femme à laquelle s'adressait cet hommage.
Mais voici venir les mouchards , les sycophan-
tes, qui racontent cet épisode dans le journal
ave c de haineux commentaires , qni le trou-
vent « monarchique > , etc.

Si la liberté personnelle est le plus noble
des biens , celte immixtion indiscrète de jour-
nalistes dans des affaires de courtoisie et d' a-
mitié privée n'est autre chose qu 'une tenta-
tive , parfaitement antiré publicaine , d'asser-
vissement de la personnalité libre.

Nous n'en sommes pas encore en Suisse à
tolérer la lyrannie de la démocratie démago-
gique et nous ne permettrons pas qu 'on aille
jusqu 'à compromettre haineusemeul dans les
discussions publiques la femme et la famille
d'un adversaire politique. Fi donc aux syco-
phantes , qui n'emploient peut-être de sem-
blables moyens que pour flatteries gens au
pouvoir. »

Chronique suisse

GENÈVE . — Affaire de Civry. — Le Tribu-
nal civil de la Seine a rendu son jugement
dans le procès intenté par les consorts de Ci-
vry à la ville de Genève. Le tribunal les a dé-
boutés de leur demande , en se basant sur le
fait qu 'ils n'avaient pas établi leur filiation
par leur mère à l'égard du duc de Bruns-
wick.

Une dépêche plus détaillée porte ce qui
suit :

M. Baudoin , président du tribunal civil de-
la Seine, vient de donner lecture du juge-
ment dans l'affaire de Civry.

La lecture du jugement a élé très longue»
elle a duré vingt minutes.

Nouvelles des cantons
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Pierre Maël

Pour y, entrer, le musicien laissa ses sabots dans
l'antichambre. Il pénétra, son béiet a ia main.

« Bonjou r, cadet, Ht joyeusement le vicomte en lui
tondant la main.

— Votre serviteur, monsieur le vicomte, » répliqua
Joël avec respect .

C'était parce qu'il avait soixante-six ans et que le
musicien en avait soixante-quatre que M. de Kervéo
le nommait «cadet». Il l'appelait aussi fréquemment
«garçon», en souvenir du temps où le violoneux ser-
vait comme quartier maître k bord de l'«Iatrépide»,
sous ses ordres.

« As-tu déjeuné d'abord, garçon ? » questionna
1'offîcier de marine.

Il était onze heures, et Joël était parti de Font-
Aven, où il avait fait danser une noce la veille, sans
prendre le temps de manger. Il dut l'avouer avec
nne grimace qui voulait être un sourire.

« Animal I se récria le vicomte, tu n'en fais pas
d'autres. Il faut l'arracher les mots de la bouche. »

Et, poussant devant lui le vieil homme, il l'en-
traîna dans la salle à manger, où ton propre déjeu-
ner l' at tendait .  '

« Un couvert pour Joël, Mariannik , commanda*
t-il à la jeune servante. Et toi , garçon , pose ton ou-
til quelque part , sur une chaise, n 'importe où. »

Par «outil» le vicomte désignait le violon de Joël,
enveloppé du mouchoir qui lui servait de gaine

« Ah, çà t grommela t il , est-ce que tu ne pour
rais pas, sur tes économies, fai re l'emplette d'une
hotte en cuir ou en bols ? Ça s'est-il jamais vu, un

Rep roduction interdite auct Journaux n'ayant
f e u  traité atea la Soc iété ies Sent 4* Lettre».

musicien aussi indifférent aux soins de son instru-
ment ? »

Joël avoua qu'en eilet ses soucis ne s'étaient pas
portés de ce côté-là.

« J'en ai pourtant des économies, fit-il ; seulement
c'est pour acheter bien mieux qu'une boite. »

Et il couda à M. de Kervéo qu 'il avait fait ren-
contre, deux ans plus tôt, à Quimperlé, d'un Pari-
sien qui lui avait promis de lui procurer un stra-
divarius le jour où il pourrait disposer de deux
cents francs. Or il en avait cent soixante présente-
ment.

« Hum t grommela le capitaine de frégate, je crois
bien que ton Parisien est un farceur, ou que du
moins il veut se faire payer la commission. Moi ,
garçon, je me suis laissé dire que des stradivarius,
on n'en trouve plus, et qu'en tout cas, c'est hors de
prix. Si tu veux, je m'informerai de la chose k mon
prochain voyage à Paris ? »

Le Mat remercia de bon cœur l'obligeant vieil-
lard. Une telle offre n'allait jamais sans une bien-
faisance, rrinj

Le vicomte n 'avait il pas déjà fait preuve d'une
générosité considérable en faisant cadeau d'un vio-
lon à l'enfaat trouvée ?

C'était d'elle, précisément qu'il allait être question
et c'était pour parler d'elle que le vicomte avai t fait
venir Joël.

L'instant d'après les deux hommes poursuivaient
leur conversation sous une tonnelle dont les feuilles
jaunissaient déjà autour des grappes de raisin qui
pendaient à moit é mûres. Le vicomte fumait uae
vraie pipe de matelot, et la servante avait placé sur
une petite table de bois deux verres et un pichet de
cidre.

« Voyons, reprit Kervéo, j'ai beaucoup de choses
k te dire. Procédons par ordre. Gomment vont tes
amis de la forêt ?

— Yan Plouherno va bien, répliqua paisiblement
le Mat. Sa fllle Anne voudrait i><m entre r au cou-
vent Des deux autres enfants, Pierre est toujours
sérieux et travailleur, Jean ne fait pas grand'-
chose.

— Bon I Et la petite ? »  . . .
Le visage de Joël le Mat s'éclaira d une belle flam-

me de joie II sourit :
« P'tit Ange ? Oh I celle-là , elle va toute seule son

chemin. La musique, c'est sa vie
— Tu a» un faible pour elle, vieux I Ça se voit de

reste. Mais ça s'explique, puisqu'elle est ta fllle. Moi

aussi , je l'aime bien , cette fillette. Justement je
veux te parler d' elle , et même te demander quelque
chose

— Tout ce que vous voudrez, monsieur le vi-
comte, accorda respectueusement le vieux musi-
cien.

— Eh bien, écoule. Voici la chose. Dans trois
jours, j'aurai ici quelques amis qui passeront la
soirée sous mon toit. Veux tu venir avec la petite
nous jouer quelques airs ? Vous coucherez à la mai-
son, vous y mangerez, et le lendemain matin tu se-
ras libre de reconduire la gamine à son père. Ça te
va-t-il ?

— Ça me va, » répondit Joël le Mat , qui but en-
core un coup de clare avant de s'en aller.

Trois jours plus tard , ainsi qu'il venait de le dire,
le vicomte de Kervéo recevait à sa table quelques
amis et voisins de campagne. Au nombre de ces
derniers se trouvait le richissime entrepreneur de
Guidel, M. Myrio, un jeune homme de vingt ans
environ, qui travaillait dans uae grande maison
d'exportation, à Nantes, en attendant qu'il en devint
l'associé. M. Myrio avait soixante ans. Il s'était ma-
rié tard , ayant tenu k faire sa fortune avant d'entrer
en ménage, et la femme qu'il avait épousée, Léopol-
dine Tancarville, tille d'un opulen t constructeur du
Havre, lui avait apporté cinq cent mille francs de
dot, aujourd'hui transformés en deux millions, parce
que, fille unique, elle avait hérité de toute la fortune
de ses parents. M. Myrio avait lui même triplé cette
grosse fortune.

Ce n'élait pas que M. de Kervéo professât une
très vive affection pour cette famille. Hs avaient des
opinions, des habitudes de vivre qui n'étaient point
celles du gentilhomme charitable. Madame Myrio
passait même pour une créature revêche et dure de
cœur, à laquelle toute générosité était inconnue, et
son mari, rude à la peine, travailleur infati gable,
n 'avait jamais perdu son temps aux choses du sen-
timent.

Mais Yves de Kervéo était avant tout un homme
de bien qui tena t compte aux gens de leurs méri-
tes , fussent-ils rares, plus que de leurs défauts, fus-
sent il* nombreux. En outre, il connaissait l'huma-
nité pour l'avoir pratiquée , et savait que telles gens
onl bourse fermée aux pauvres héros sans appui ,
qui l'uuvrent volontiers k l'homme du monde solli-
citant pour son prochain. Malame Myrio était de
ces gtns la et M de Kervéo avait parfois besoin de
son aumône pour secourir une misère et de la bonne

volonté de son mari pour donner de l'ouvrage à de»
malheureux sans travail.

Il avait donc réuni ce jour-là , en même temps que
les Myrio , quelques amis en son manoir.

On avait fait un excellent dîner. La soirée était
tiède et douce, on avait laissé portes et fenêtres
ouveites, et l'air des bois, mêlés aux senteurs de la-
mer, entrait par toutes ces ouvertures, sans faire-
trop vaciller la flamme des lampes et des bou-
gies.

« Nous allons entendre de la musique, avait dit
le capitaine de frégate, et de la bonne musique, qui
plus est. »

On s'attendait donc & quelque surprise. Ce M. de
Kervéo était si original, qu 'il pouvait bien avoir fait
venir de Lorient ou de Quimper, peut être même de-
plus loin encore, des artistes d'un talent renommé,
pour régaler ses convives.

L'attente se changea promptement en stupéfaction ,
et le désappointement put se lire sur tous les visages
lorsqu'on vit s'avancer dans le salon le violoneux
Joël le Mat, accompagné de la petite Jeanne, chacun
portant son violon sous le bras.

Tout ce monde-là ne connaissait Joël que pour
l'avoir rencontré sur les chemins, se rendant de
canton en canton , de village en village, aux assem-
blées ou aux pardons populaires. Nul ne l'avait
entendu ; nul même, en toute uitre occasion , n'avait
consenU à l'entendre. Il fallait , en vérité, qu'on fût
l'hôte du vicomte de Kervéo pour accepter cette
mauvaise plaisanterie sans en manifester de l'hu -
meur.

Quant k la petite fille, personne ne la connaissait.
Comment donc aurait-on pu soupçonner du talent
dans cette gamine qui n'avait pas encore neuf ans et
savait à peine lire et écrire ?

L'impression générale fut mauvaise. Les uns-
s'imaginèrent que le vicomte avait voulu se moquer
de ses invités ; les autres que, n'eutendant rien à
la musique, il avait bien pu se faire illusion lui-
même.

On se tut donc, mais avec l'arrière-pensée de ne
ménager la raillerie ni à l'impressario de cette re-
présentation , ni à ses humbles exécutants. Apre*
tout, un public d'«amateurs» n'en a-t-il pas le droit?

(A suivre).

PETIT ANGE



Les attendus sont fortement motivés et sé-
vères pour les consorts de Civry. Notamment:
le jugement déclare que le prétendu acte de
reconnaissance du Brilish Muséum est une in-
digne comédie.

Le tribunal donne défaut contre la ville de
Cenève, qui ne se présente pas aux débats, et
dit que l'action de M. Cherbuliez , exécuteur
testamentaire , est recevable.

Il déboute les consorts Civry et les con-
damne aux dépens.

** Chantier de travail. — Le chantier de
travail de notre ville a continué son activité
sans que beaucoup se doutent de son exis-
tence. Dans sa période d'essai de neuf mois,
779 personnes de toutes professions se sont
présentées au chantier pour y travailler ; sur
ce nombre 543 sont des habitants de la loca-
lité, 236 des ouvriers en passage ; 663 ont été
envoyés par les particuliers , 116 par le bu-
reau de la police locale.

Tout ce monde a fait un travail de 3200
heures, rétribué par des bons donnant droit
aux repas et au logis ; une partie du travail a
été rémunéré en espèces (fr. 411.25) remises
plus spécialement aux gens mariés.

Le Comité, pour assurer et étendre l'acti -
vité de l'œuvre a décidé la constitution défi-
nitive de la Société du Chantier du travail
convaincu par l'expérience de l'utilité de cette
institution de bienfaisance qui a le double mé-
ri 'e de heurter de front la mendicité et d'oc-
cuper provisoirement les désœuvrés.

(Communiqué.)
JJM.

** Conférence. — Les premiers chants de la
Réforme française : C'est le titre de la confé-
rence que M. le pasteur Daniel Junod , de
Boudevilliers , donnera dimanche 29 novem-
bre, à 7 Va beures du soir, au Temple indé-
pendant. Sujet intéressant entre tous , que le
conférencier a étudié avec soin et qu 'il saura
développer , nous n'en doutons pas, à l'entière
satisfaction de ses auditeurs. Ajoutons que le
Chœur mixte veut bien contribuer au succès
de cette soirée en chantant quelques-uns de
ces vieux psaumes qui furent les hymnes de
nos pères. (Communiqué.)

** Théâtre . — Le théâtre était de nou-
veau irès bien garni hier , et a vigoureusement
app laudi une fois de plus Les deux Gosses .
L'interprétation continue à être tout à hit vi-
vante , aussi ies deux représentations de di-
manche , l'une en matinée et l'autre en soi-
rée, toules deux avec prix du soir, et <;ui se-
ront irrévocablement les dernières , auront-
elles à leur tour des salles dignes des précé-
dentes.

*#¦

** Bienfaisance. — La Direction des Fi-
nances a reçu avec reconnaissance :

Fr. 12, pour les Soupes scolaires ;
Fr. 12, pour l'œuvre de la Sœur visitante ;

don des fossoyeurs de M. Romain Giraud-
Cbaffrey. (Communiqué.)

— La Direction des Finances a reçu avec
reconnaissance, en faveur des Soupes scolai-
res, la somme de 10 fr.,produitd' nne collecte
faite à l'occasion d'une noce au Col des Ro-
ches. (Communiqué.)

Chronique locale

Lugano , 27 novembre. — Un jeune homme
de 15 ans, nommé Kosp, de Lucerne, élève
du gymnase de Lugano, était parti hier à la
chasse au lièvre daus la forêt voisine de la
gare. Il glissa sur la neige, et, dans sa chute,
fit partir les deux coups de son fusil , qui
l'atteignirent lui-même. La mort a été immé-
diate.

Zurich, 27 novembre. — Cette nuit , au
quartier du Hirscbengraben , un étudiant a
été trouvé noyé dans une baignoire.

Liestal, 27 novembre. — Les délégués du
Bauern et de l'Arbeiter-Verein ont désigné
comme candidat au Conseil d'Etat M. Obérer,
régent à Biicksen.

Berne, 27 novembre. — Dans sa séance de
ce jour , le Conseil fédéral a fait diverses no-
minations.

il a pris connaissance d'un rapport de la lé-
gation de Buenos-A yres au sujet du meurtre
des époux Mathieu et du jeune Lauber.

M. Bodé a été chargé d'insister auprès du
gouvernement argentin pour que les coupa-
bles n'échappent pas à leur punition et pour
que la famille Lauber reçoive une ju ste in-
demnité.

Un certain nombre de messages ont été éga-
lement adoptés.»'i} <'• ¦

Athènes , 27 novembre. — Au Pirée, l'usine
à gaz est inondée ; hier au soir, la ville était
plongée dans les ténèbres.

Plusieurs usines sont cernées par les eanx
et les ouvrier? Wè»t'aes coups de feu en signe
de détresse. *?* ',f a„%Neuf cadavfôs'bnraô retirés de l'Hissus.

Un déraillenieflt S'est produit sur la ligne
du Feloponése ; le mécanicien du train a été
tUé. VJÏÏSSM

Hrmbourg , 27 povembra. — Les ouvriers
des chantiers de construction , réunis au nom-
bre d'un millier , ont décidé de ne se mettre
eu grève que s'ils y sont invités par les dé-
chargeurs. ... j ^ ' y J , -

l ia  été adressé , au Sénat une résolution
protestant contre l'affluence d'ouvriers ita-
liens. . .. , 1 ; ,

L'association des mécaniciens de la marine
a décidé d'attendre îa grève générale.

Il est inexact que Tom Mann ait été arrêté à
Hambourg, comme le bruit en a couru.

Les ouvriers du port de Hambourg ont dé-
cidé de prendre part au mouvement.

Les grévistes sont maintenant au nombre
de 12,000, soumis au contrôle de cinq bu-
reaux.

Le mouvement du port devient de plus en
plus difficile.

Deux cents ouvriers des docks de Gênes de-
vaient être embarqués pour Hambourg, mais
le préfet de la ville, craignant des troubles à
leur arrivée, n'a pas autorisé leur embarque-
ment.

Berlin, 27 novembre. — Une dépêche de
Borne dit qu 'on a arrêté à Catane dix-neuf
membres d'une association d'assassins.

Londres , 27 novembre. — On mande de
Souakim au Times ,que des tribus alliées des
Anglais ont battu les derviches à Kharlangeb ,
en tuant 9 et en blessant 20.

— Le Moming Sost apprend de Gonstanti-
nople que Kirasbesdory pacha a été nommé
membre de ^commission pour le renouvelle-
ment des traifgl;dft;,copmerce.

Paris, 27 novemJb,re. — Des nouvelles de la
Canée annonclé^'crti;0es"négociations avec la
Banque de Paris et des Pays Bas pour la con-
clusion d'un emprunt de cent mille livres ster-
ling ont finalement échoué.

Madrid , 27 novembre. — Le général Wey-
ler , répondant à une pétition de gros cultiva-
teurs, a refusé d'auto riser aucune récolle à
Cuba. Le général retournera incessamment
sur le théâtre dés opérations.

Bombay, 27 novembre. — L'affaire de Ra-
vulpini a été très exagérée ; 40 Cipayes seule-
ment ont participé à l'émètite ; plusieurs d'en-
tre eux ont été arrêtés."'

Paris, 27 novembre. — Commentant le ré-
sultat de la séance d'hier, les journaux modé-
rés félicitent le cabinet de n'avoir accepté ni
transaction ni compromission avec ses adver-
saires et d'avoir- su déjouer par son langage
haut et ferme le piègê'qui lui était tendu.

Les journaux conservateurs estiment que
le vote montre à quel point la manie anticlé-
ricale et la folie scolaire ont fait leur temps.

Les radicaux se déclarent battus, mais affir-
ment n 'être nullement émus.

' . ..¦ Rome, 27 novembre. — Hier au soir a ea
au Quirinal un diner diplomatique en l'hon-
neur du roi de Serbie ; il y a eu ensuite soi-
rée de gala au théâtre.
i .-Ce matin le roi de Serbie part pour Naples ;
il reviendra probablement lundi à Rome. Le
bruit , cou rt que le roi aurait demandé au pape
l'érection d'un évéché catholi que à Belgrade
et la conclusion d'un concordat.

— Selon l'Halte; lé traité de Adis-Abeba a
du être ratifié hier au Harrar. Le major Ne-
razzini est attendu à Rome dans le milieu de
décembre.

Hambourg, 27 novembre. — Il est actuelle-
ment confirmé que Tom Mann , après avoir
séjourné quelques jours à Altona , a été arrêté
hier soir à Emsbiiitel. Il a élé conduit à bord
du Notting ham, qui le transporte en Angle-
terre.

Hambourg, 27 novembre. — Les grévistes
sont maintenant au nombre de 18,000. ll est
venu des travailleurs du dehors en assez grand
nombre pour qu 'on puisse travailler sur tous
les navires. y - 'J j. ,

— Le Daily Telegraph reçoit une dépêché
disant que la majorilé des ouvriers des docks
se sont prononcés pour la grève générale. On
ignore s'il sera donné suite à celte décision .

Gonstantinop le, 27 novembre. — Il a été
lancé de nouveau divers mandats d'arrêt,^en-
tre autres contre le direcieur de l'Ecole armé-
nienne de Galata et contre un certain nombre
de ses élèves. [ •Ç'û svi

— On télégraphie de New-York au Dailg
Telegraph qu 'Edison a réussi, au moyen dès
rayons Rœntgen , a faire percevoir par dne
jeune fille aveugle depuis trois ans la forme
de divers objets et même la couleur jaune de
l'un de ces objets.

Agence télé«çrmphi qne suisse

La Ferrière. — (Corresp.) — La Société de
musique de la Ferrière organise, avec l'auto-
risation du gouvernement , une tombola pour
se procurer la somme nécessaire à l'achat de
nouveaux instruments.

Comme elle n'a jamais sollicité le concours
•financier de la population , et que pourtant
sans exagération , on peut lui rendre le témoi-
gnage de n 'être jamais restée en arrière,
quand il s'agissait du bien ou de l'agrément
publics , elle ose espérer que ses membres
passifs, que les habitants de la commune, et
de nombreux amis du dehors voudront bien
par l'envoi de lots, contribuer au succès de
son entreprise.

Les membres du Comité de tombola rece-
vront les dons avec reconnaissance.

MM. Christ Zehr , Hôtel du Cheval-Blanc.
Lonis Graizel y, fabricant d'horlogerie.
Ariste Godai , »
Gustave Feuvrier , Café de l'Union.
Arsène Saucy, négociant.
Ariste Zehr, président de la Société de

musi que.
Emile Liniger , Café-Restaurant.

Sa int-Ursanne. — Lundi , une bonne partie
des vieillards indigents p lacés par les com-
rmunes ont fait leur entrée à l'asile de Saint-
Ursanne, ponr la première fois ouvert ce
jour-là. Le conseil d'administration réuni a
procédé à la réception , de concert avec Ma-
dame la supérieure des religieuses desservant
la maison. Plusieurs entrées nouvelles sont
annoncées pour les jours prochains.

Chronique du Jura bernois

.*# A propos d'orthograp he. — Le corres-
pondant chaux-de fonnier de la Suisse libérale
se plaint dans son journal de la faiblesse de
l'orthographe de nos élèves , constatée un
peu dans tout le canton.

Un autre correspondant l'attribue à l'em-
ploi de la méthode Regimbau , encore en vi-
gueur dans quelques classes. Et il conclut au
rejet absolu de celte méthode.

00 Hosp ice de Perreux. — La direction
de cet établissement qui va s'ouvrir prie les
personnes occupées à faire en ce moment la
revue de leurs bibliothèques de lui envoyer , à
l'intention des pauvres malades , les livres
qu 'elles ne désirent pas conserver. Nous som-
mes sûrs que cet appel sera entendu.

Chronique neuchàteloise

Tuer le dragon. — Un petit garçon de
quatre ans avait été très impressionné par
l'histoire de St Georges et le Drago n » , que sa
maman lui avait lue. Le lendemain , il dit à
son père :

— Papa , je veux être un saint.
— Très bien , Jean , lni dit son père ; tu

peux ôtre nn saint si tu le veux, mais lu verras
que c'est difficile.

— Peu m'importe , reprit Jean ; je veux
ôtre un saint et tuer un dragon. Quand sera-
ce?

— Tu peux commencer aujourd'hui , dit le
père.

— Mais où est le dragon ?
— Je te le dirai quand il se montrera.
Dans le courant de la journée les enfants

reçurent des présents. Jean reçut un livre ; sa
sœur Catherine une belle poupée. Jean était
rop jeune pour apprécier un livre, mais il
aimait les poupées tendrement , etquand il vit
que sa sœur avait un cadeau qu 'il trouvait
bien plus beau que le sien, il se jeta par terre
et donna libre cours à ses larmes.

Son père qui passait justement en ce mo-
ment lui dit doucement :

— Jean, le dragon est là.
L'enfant s'arrêta de crier mais ne dit rien.

Néanmoins , quand ce même soir il alla em-
brasser son père et lui souhaiter une bonne
nuit , il lui dit tout doucement :

t Papa , je suis bien content que Catherine
ait la poupée. J'ai tué le dragon ! »

Le payement du salaire en Belgique. — Le
procès intenté récemment aux administrateurs
du Vooruit est un précédent qui doit avoir
forcément des suites dans l'industrie du pays.

Dix sept procès-verbaux viennent d'être
dressés chez les patrons briqueliers pour con-
travention à la loi du 13 décembre 1889 et aux
arrêtés pris en exéculion de celte loi.

Les inspecteurs du travail ont visité Bruxel -
les, Namur , Tournay, Malines, Courtrai , An-
vers, Gand , Turnhout , et leur rapport cons-
tate que, dans beaucoup d'industries de ces
villes, le payement des salaires ne se fait pas
dans des conditions régulières et surtout qu 'il
y a des retenues très nombreuses et toujours
illicites.

On peut donc s'attendre à une série de pro-
cès-verbaux el d'instances correctionnelles.

80,000 francs le kilo . — Quel est le pro-
duit fabriqué le plus cher au monde, demande
M. Wilfrid de Fonvielle ?

Ce sonl , répond-il lui même, les filaments
de charbon que l'on emploie ponr les lampes
d'incandescence. La plupart se fabri quent à
Paris et sortent des mains d'un artiste qui dé-
sire garder l'anonymat pour mieux conserver
le secret de la fabrication. C'est au gramme
qu 'à lieu la venle en gros ; mais en rappor-
tant le prix de sa marchandise au kilo , on
voit que les filaments des lampes de 20 bou-
gies valent 80,000 francs le kilo et celui des
lampes de 30 bougies 120,000 francs. Les
premiers ont un diamètre de 20 millièmes de
millimètre , et les autres de 4 millièmes et
demi. Il y en a donc pas mal à la livre. Ceux
des lampes de trois bougies sont si légers qu 'il
en faut trois millions pour arriver au poids
d'un kilo. Comme la longueur de chacun est
de 10 centimètres, la longueur totale est de
300 kilomètres.

Faits divers

Berne, 26 novembre. — On écrit au Bund
qu 'un citoyen suisse a de nouveau élé victime
d'actes de violence dans la République argen-
tine. Un jeune Valaisan , nommé Joseph Lau-"ber, de Gliss , a été tué à coups de revolver,
sans aucun motif , par un agent de policé. M.
Rodé, ministre de Suisse à Buenos-Ayres, s'est
immédiatement occupé de cette affaire , et en
a avisé le Conseil fédéral. En même temps, il
a annoncé que les assassins de la famille Ma-
thieu ont été arrêtés et qu 'ils ont avoué leur
crime.

Zurich , 26 novembre. — Le Conseil d' ad-
minislration du Basler- und Zùrcher-Bank-
verein a approuvé aujourd'hu i le traité de fu-
sion avec l'Unionba nk de St Gall. Le nouvel
établissement s'appellera désormais Schweize-
rischer Bankverein. Le cap ital actions sera
porté à 40 millions.

Bâle, 26 novembre. — La pétition en .fa-
veur des Arméniens a été signée à Baie-ville
par 16 640 personnes , soit 6160 hommes et
10,480 femmes. La collecte a produit dans
Bâle-Ville 15,315 francs.

* O'g'îlA ,&

Bâle, 26 WllÇ- Avant hier soir, des
malfaiteurs ont placé sur la voie de la Hirsig
thalbahn , entre Bâle et Binningen, nne cer-
taine quantité de pierres à bâtir et de pièces
de bois, afin de faire dérailler le train de
voyageurs partant de Bâle à 7 h. 20. Grâce à
la vigilance du mécanicien, cette tentative
criminelle a pu être découverte à temps, et
une catastrophe a pu ainsi être évitée.

Après un relard d'un quart d'heure, le train
a pu continuer sa marche. Mais à son retour ,
on a trouvé au même endroit une quantité
encore plus grande de pierres et de pièces de
bois. Le mécanicien a pu arrôter le train et
éviter ainsi un déraillement . L'administration
du chemin de fer de la Birsigthalbahn est
convaincu qu 'il s'agit d'un acte de vengeance.

Dernier Courrier et Dépêches

Bénéfices d'inirentaii*e
De dame Adeline Matthey-Junod née Droz-

dit-Busset , originaire du Locle, sans profes-
sion, quand vivait domiciliée à la Chaux-de-
Fonds, où elie est décédée. Inscri ptions au
greffe de paix de la Chaux-de Fonds jusq u'au
28 décembre 1896. Liquidation le 29 dé-
cembre 1896, à 9 h. du matin , à l'hôtel de
ville de la Chaux de-Fonds.

Publications matrimoniales
Le citoyen Walther Dubois , originaire de

Buttes, et dame Dina-Emma Luginbûhl  née
Dubois, cuisinière , originaire de Rubigen
(Berne), tous deux domiciliés à Buttes, ont
conclu entre eux un contrat de mariage qni
stipule le régime de la séparation de biens.

Notifications édictales
Le tribunal de police de la Chaux-de Fonds

a condamné par défaut :
Jules Gogniat, graveur, prévenu de vol, à

quinze jours d'emprisonnement et aux frais
liquidés à 16 fr. ,. , ,M

Sont cités a comparaître :
Paul Lyauthey, horloger , de Besançon, et

sa femme, fille de Faivre, précédemment do-
miciliés à la Chaux de Fonds, le samedi 19.
décembre 1896, à 9 heures du matin , A l'Ji&v,
tel de ville de la Chaux de Fonds, devant Bftrt»
bunal de police. Prévention ; Abns dé con-
fiance. *- ¦- *->-'- -

Extrait de la Feuille officielle

Etat civil de La Chaux-de-Fend*
Du 26 novembre 1896 UL A

Recensement de la population en Janvier 1898 :
1896 : 30.271 habitants,
1895 : 29,966 »

Augmentation : 305 habitants.

Naissances
Kânel Blanche-Aline, fille de Arnold , initier*et de Louisa née Droz, Bernoise.
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Renseignements auprès de 6500-22
'i MM. ACHILLE DUÎJOIS, préposé aux Inhuma-

tions et MATHJAS BA UK , r. de la Chapelle 6. 'i
... a n
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En vente en f lacons de toules grandeurs,
à la Paoeterie A. COUR VOISIER .

Imprimerie A. COURVOISIER , Chaux**U-j?oa«ii



I Grande LIQUIDATION pour cause de déménagement ~wg I
I (> , Rue du Grenier 6, Au Magasin Jules ULLMâMM, Chemisier Place des Victoir es i
§9 II stra aecordé un très GRAND RARAIS fliamii*ûc hlfini-linc ot P A I I I û I I F C *  rhamicac (Itanllnc al itanva l'itérai* Chemises de nnit, Caleçons, Camisoles, Chaussettes. M
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S OCCASI01V CIVIQUE Lo magasin est a remettre . 16279-7 Le magasin est à remettre. OCCASION UNIQUE Jg¦¦¦Hill m ¦¦mil ¦¦¦̂ ¦¦MBMWM.̂ mBM.^MmnMi. .̂W. iMB.^MmW

Brasserie Muller Frère»
24, Rue Saint-Pierre 24.

^^p^"̂  
Bières d'Exportation

r \ \ BRUNE genre MUNICH
y5 ŝj £. 13 ¦; ¦~r~ '~ ~-c:~ ' - ^~l*tÎ£0*\ ET 13310-82

/fpfer, l̂ m &A  BLONDE genre PILSEN
^M»®Ni I e qDa te
wi^Ê̂T^^̂  EN FUTS ET EN BOUT £ | LLES

^̂ ^^^^^^^̂  ̂
-*>••*$* TÉLÉPHONE +$*»<-

Fonflerie , Faùriune fle Maclines et Usines ûB Métal „Turicuni "
Altstetten — Zurich — Rorschach

BORNER «&: G11-3

P^" Fabrique spéciale pour Machines à triturer ^K
Casseuses, Broyeurs, Presses à cylindres

Hélices à broyer. Tournants de moulin, Cribles et Trieurs
Mélangeurs, Elévateurs à godets, Ascenseurs

Machines à boulets, Moulins centrif uffe
Machines à briques et à tuiles, Tables à découper, Moules

Découpeurs pour l 'argile, Brasseuses, Presses à tuya ux
Presses pour laitières, Presses revolver pour tuiles à emboîtements

ff'jresae* Smy^cl-V'S^VB.Uq.va.eis
pour briques en ciment et en scories

PRESSES A BRIQUES en ciment, marchant au moteur ou à bras
Presses peur carreaux. Plane/les, etc., Moules pour tuyaux

Grues à vap eur , d main, à p ivot, etc.

(M-12109- Z) Installations complètes de 16451-3

TUILERIES, POTERIES & FABRIQUES DE CIMENT
Briqueteries et Fabriques de p ierres artif icielles

Meilleures références. ****MI IV Catalogues illustrés.

Vins fins d'Espagne
Importation directe

Malaga noir , Malaga doré , Moscatel,
Madère , 1 fr. 30 la bouteille (verre perdu).
Xérès, Malvoisie et Porto rouge, I fr. 50
la bouteille (verrre perdu). En litres, Ma-
laga noir et Malaga doré, 1 fr. 65 le litre
(verre perdu), par petits fûts de 16 itres,
1 fr. 40 le litre.

Rabais par quantité. Toutes ces mar-
chandises sont de première qualité et pro-
viennent des premières maisons d'Espa-
gne

Vin rouge garanti naturel, à 40 et 50 c.
le litre.

Vermouth de Turin, Absinthe, Co-
gnac, Fine Champagne, Rhum de la
jBmaïque, Eau-de-vie de marc, Bit-
ter Dennler, Kirsch de Schwytz (mé-
daille d'or à l'Exposition de Genève),
Neuchâtel blanc en bouteilles. 8917-5

Toutei ces marchandises sont de pre-
mière qualité.

Paul PEYTREQUIN,
1S, Rue Fritz-Courvoisier 15.

Cave, rue Léopold-Robert 10 (entrée
du côté Est, vis à-vis de la Boucherie
Funck) ; ouverte tous les Samedis, depuis
5 heures du soir. — Dépôt chez M. Numa
Herti g, rue du Progrès 101 a, au ler
étage a gauche, pour les vins fins d'Espa-
gne. Se recommande.

U111 tOk «o «fi A vendre, faute d'em-
t**»!!!!*»*"! «H * pio^ j un prix déri-
soire , un bon billard et tous sea accessoi-
res. — S'adresser à M. L* BOVARD . a
Cully. n 14344-1 , 16851-1

Demandez
dans les dépôts de la Société Coopéra
tive de Consommation le

CH O COLAT DU LÉMAN
a PRIMES à 1 fr. 40 la livre. 15622-2

Attinger Frères, Neuchâtel
Viennent de paraître : 17496-1

Braves -Carcans
par L. CHARLIER.

1 vol. in-12, avec couverture chromo, 2 fr.f.0

Entre amies
Union des femmes pour le bien. —

Aux femmes riches — Petits mi-
roirs , par T. COMBE. — On vol.
cartonne, 2 fr. H-11351-K

Les Asiles pour la
GUÉRISON des BUVEURS

par le D' CHATELAIN.
Brochure in-8, 40 cent. — Se vend aa

profit de l'Asile neuchâtelois.

TENANCIER DE CAFÉ
Pour un café bien placé et achalandé,

à la Chaux-de Fonds, on demende un te-
nancier capable qui puisse disposer d'un
petit capital ou donner des garanties- —
Adresser offres précises et détaillées, sous
chiffres G. A. 17300, au Bureau de I'IM-
PAKTIAL. 17372-1

Occasion exceptionnelle
A vendre

Machine à vapeur verticale avec sa chau-
dière, force 2 chevaux , moite prix de su
valeur. — Adr. offres à U. Blattner, mé
caplcien. à KeachAtel. 17463-3

Pour cause de décès
LIQUIDATION -5S

à prix très réduits d'un Magasin de

Papeterie et Maroquinerie
On cherche un preneur disposé k

reprendre le dit magasin avec l'agence-
ment et l'uutillage pour reliure et gaîne-
rie, ainsi que les marchandises ; le tout
sertit cédé à très bas pris. Le magasin
jouit d'une bonne clientèle. -1 S'adresser
a M. Aug. PiMPER , rue du Premier-
Mars 6, La Chanx-de-Fonds. 16862-2

Voln.
On cherche à acheter 40 à 50 quintaux

de foin , première qualité.
Pour traiter, s'adresser à MM. Tiroszi

frères, rue Léopold-Robert 21. 17-Ï69-2

Saison d'Hiver |
Grande Exposition •"*'

B de 2293-68 fffi

CHAPEAUX MODÈLES 1
de F-arls Bff

Immense choix de Chapeaux I
garnis depuis l'article ordinaire |
au plus riche. *_%;

SPÉCIALITÉ DE CAPOTES 1
pour Dames. Sp

Chapeaux non garnis. Ve- t
lours. Kubans. Aigrettes. Plu- I *
mes, etc.

BiZU PNfhâWois 1
! Tente su comptant. Escomp te 3 % :-- .

¦¦'.isasasMiMBBBess âmastMÊSa ŝss^

Avis anx personnes dont
la vne laisse à désirer!

I M .  
R.-A. Ij iï tl .v

représentant de la MAISON D'OPTIQUE
PERRET-P ÉTER

à Neuchàtei, reçoit
Au LOCLE. tous les Lundis, de 8

heures à midi , à l'Hôtel des Trois
Rois,

A La CHAUX-DE-FONDS, le
H même jour de 3 à 6 beures du

soir, rue de la Demoiselle 57, au
2me étage.
Il procède à l'examen de la vue,

au moyen d'instruments d'opti-
que perfectionnés, déterminant
avec préci-don le genre et le degré
de force du verre sphérique, cy-
lindrique , prismatique ou com-
biné, convenant à chaque œil pour
ramener et conserver autant que
possible la vue normale. Verres
fins, extra fins et cristal.

Spécialité de verres CON-
SERVES pour vues fatiguées.

Lunettes, pince-nez et' faces
à main en tous genres et qualités.
Verres fumés.

Livraison 1ans la huitaine à moins
de cas exceptionnels.

PRIX MODÉRÉS aveo examen
de la vue gratuit. 12705-12

Fabrication et Réparations.
m̂taamxmasKBaassami ^̂ Bs
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I ORFEVRERIE - BIJOUTERIE î
E. Richard-Barbezat g

û 25, Léopold Robert LA CHAUX -DE -FONDS Léopold Robert 25 ï
0 Grand choix dans tons le» Articles. Q

0 Alliances or 18 karats, depuis 12 fr. $
0 Fabrication et Rhabillages. û
Q Envol» ëk. cbolx SIM* référence .. Q
A TÉLÉPHONE - TÉLÉPHONE 17197-10 ft
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Second arriva ge !
&W Huiles de foie de Morue fraîches

XiXLtpOjrta/tloioi. dlreete i

Hnile fle foie le Morne purifiée. — Huile le foie de Morne claire
SPÉCIALITÉ :

Huile de foie de Morue ambrée,
dépurée , recommandée aux per-
sonnes souffrant de l'esftoniac, ainsi
qu'aux enfants en lias âge. 16BBM

DROGUERIE

E. PERR OCHET FILS
4, ruo du Premier-Mars 4

vis-à-vis de l'Hôtel du ^Guillaume Tell"
I_A. C3IX A-XJ3C-ll>.ira- 'EraC>I>i I:>l!ijS

BANQUE FÉ DÉ RALE
(Société Anonyme)

IA CHAUX_-DB - FONDS
COURS DES CIUNOKS , 27 Novembre 1896

Km aommpd aajoard'ila!, e.ul rtrlttioat impor-
tilnr. echeu-nr. an oompte-oourant, o. au comptant.
msÎBi l l% '/. de commission, d. papier bancable .nr .

Rio. Conr.
(CkKp, tait 100 22!,.

_ _ \Court e» petits effets loup . 2 1<0.2î '/ J
¦**"" • • J* moi.) acc. français» . . 2 100 2S»/«

(3 mois) min. fr. 3000. . . 2 100 25

Î 

Chiqua min. L. 100 . . . 25.20 » ..
Conrt an petiu affau longs . 4 25.38
2 mois) «ce. anglaisas. . . 4 Îô.î8»/i
3 mois) min. L. 100 . . . 4 35 29

/Chiqua Berlin, ïranclorl . . 124 ls
._ _ .  tConrt et petiu effeu longs 6 124.15¦*"¦*»¦ ,2 moi.) eco. allemandes . . 6 121 17'/.

3 mois) min. M. 3000. . . 6 124 22»/.
Chèqne Gènes, Milan, Tarai . 96 15

... „ Conrt et petiu effeu longs. . 6 65 15
¦*¦*••" t mois, 4 chiffres . . . . B 35 80

t mois, 4 chiffras . . . .  6 96.85
Chaque Brunllw , int.n. . lH> .07'/s

;Selgiqu. 2 4 3 mois, Mites acc.. 4 ch. 3 100 15
(*-on aoo.,bik, mand., 34e10h 8»/l 100 . . Tle.

. . . Chèque et court . . . .  8»/e a09 05
S™"?- 2 4 3 mou, traites «oo., 4 ch. 8»/« 200 10
»•«•"•• «onaoc., bill., mand.,8et4oh. 4 ï 9 06

Chèque et oourt . . . .  4 ïl<< sô
Tbne.. Petiu effeu longs . . . . 4 210 85

2 4 3 mois, 4 chiffres . . .  4 210.86
salua... Jusqu'il mois 4"a par

Wleu da banque français . . . .  100.21»/.
» . allemands . . . .  124 12'/.
. » russes 2.67
. » «utrichiens . . . 210 60
. . anglais 25.28
* » italiens 96. —

«epoleons d'or 100 15
tèTfanigns 25 25
Hlays. de 20 marks 24 88
erà*aa«Bf»»*aiMaMBeBSaB«.BBB.BiaeB.BuaaBafjaa*aa*"aBP..uaBBW

AVIS
Le publie est inf-rmé qu 'on peut se

procurrr, aa pril de 1 franc l'exem-
plaire , an BUREAU D8 C0N1R0LE , le
aoavean H 'lioi-c 17396-3

Recueil officiel des dispositions en
ilgaenr m le contrôle et le
commerce des matières d'or et
d'argent en Suisse. 

Docteur de SPETR
Médecin-Oculiste

ÉTABLI à la Chaux -de- Ponds, rne
Léopold-Robert ?ft . Consultations
pour les maladies des yeux et la fai-
blesse de U vue de 10 à 11 h. et de 1 '/,
i 3 h., TOUS LES JOURS, sauf le jeudi
et le dimanche. Consultations gratui-
tes, le mardi et sameli , de 11 h. k midi.

Clinique pour opérations et trai-
tement 17080-18

Adolphe mmm
Entrepreneur . \ K U C IIATKI.

REPRÉSENTANT : 6591-18
Paul - Auguste DUCOMMUN

Rne du Progrès 3, Chaux-de-Fonds
Venle et pose de tous genres de carre

lages. Mosaïque. Revêtements en faïence
et ea ciment colorié. Tapisserie en toile
maroquinée, décorée à l'huile. Papiers
peints. Venle en gros et en détail de Ci-
ment Portland . prompt, romain, Chaux-
Mutée et Gypse Gravier de jardin.

Ouverture
du 

Magasin Alimentaire^79, âne da Progrès 79.
Tous les jours, grand choix de Fruits

est Légumes Trais. Belles et bonnes
Pommes de terre. Prix du Marché.
17202- 4 A. SCHURCH.

WT MODES ^«|
Beaa ehoix de Chapeanx garnis |1

et non <aruis <M
ponr Daines et Fillettes. p

-*¦ FOURNITURES "-- 1
Flenrs. Plumes. §W

Rubans. Voilettes. { . ,'
Peluches. Velours. f

Epingles . Aigrettes dep. 10 c. I

Cravates et Bretelles U
Nos marchandises sont de bonne H

qualité et à prix avantageux.
AD 9800-244 ffl

Grand Bazar du
PanieiP *FkMii^ I



Les plus vastes Magasins de Vêtements et Pardessus pour Hommes et Enfants

Fontaine monumentale 4L Jf <-§[ *RL *l' l) ï fl |  Wfll J WL #J\ mL l'Hôtel de la Fleur-ie-Lys
Chaux-de - Fonds ILUIj $JU) >JU) {Aj*jf) "̂̂  "̂̂  ̂ 9/ >̂ !̂> ***b ?̂ Ç̂) Ĵ~> ̂ T?l) 

Chanx - de-Fonds

JOSKF»H ÏÏÏXiSCïI
-«3{C« 

MF" liaison correspondante de la Manufacture Suisse d'Habillements, ayant obtenu , à l'Exposition de Genève, la Médaille d'or, pour la qualiié de tous ses produits "*5S|1 17599-1
¦= < aaoaH >i ea

Grrartci Ft.éasjsor t̂irn.exxt

(

MANTEAUX D'OFFICIERS f i m  \ M A N T E A U X  P È L E R I N E  f *m  I P A R D E S S U S  H A B I L L É  A B  I mippinpn «Wn Mnil p],nn mnhi lp Î1r hnïïiniPt Iavec capuchon mobile Gt i doublés de tartan laine *J C | en drap uni et diagonal ¦jCT J rclclllltiâ dVCU (jdlJuLllUii IIIUUHC ; ^ 
UUWICS §

doublés de satin . t^ \ [ noirs, bleus et bruns ¦ ll^ I avec et sans col velours . j ^\ P rlonnia fil iU h OQ
Fr. 65, 60, 55, 45 et VU I Fr. 55, 45 et VV I Fr. 60, 55, 45, 30 et W W j UCyU fù JJ. 10 d iO

(

COMPLETS POUR HOMMES A m I COMPLET en drap foncé HA  I VÊTEMENT drap noir uni mm j l Dàl pp-inPQ îinHP Pnfflllt " Pt IPTinpo frânô $
drap d'hiver, coupe élégante Gt | façon jaquette Lj]; I façon rediogote "IL :| rOlCllllCS pUUl OllldlllS DL JoUllGù IjDJJ ù ;
façon veston , rond ou croisé «1^ fi pour cérémonie et soirée Tl ï  B pour deuil et mariage ff 1*1 l r.nnnin fn T KA h Jf*

Fr. 60, 55; 50, 45, 30 et WW H Fr. 65, 60 et VU Fr 70 et I U  L MpiHS II. Ï.OO S 15

Assortiment considérable de PANTALONS en tons genres, dep. 7, 8, 10v 12, 15 et 20 fr.
Grande spécialité de PABDESSU3 et VÊTEMENTS pour Enfants et Jeunes Gens

Pf Riche assortiment de ROBES DE CHAMBRE, ea dra p dooble-fac?, très coBfortables , depnis 25 fr. à 45 ff. ~W

Sandsses à h viande
JH. JÈaK"» le demi-kilo.

Saucisses au loie
SO msm le demi-kilo *

Tous les articles de ma fabrication sont f^its seulement avec la
viande de porc de premier choix.

fi #¦ Itf0̂  H*9̂  S&LflB Jfe 
il -#  ̂

B̂ tii 
S™1

n 1 % WBT BWl J"™* S ^VNB B ik Ëasa
FUMÉ, SEC, SALÉ, à S*8» C* le demi-kilo

Toutes ces marchandises sont fumées à la mode de campagne.
17339-4 Se recommande, LURDET,

Il a. Rue du Premier Hilare 11 a.

Volaille grasse
Oies, Canards ou Poules pour bouil-

lon, jeunes et bien engraissé» au lait, de
toute première fraîcheur , déplumés et vi-
dés, 7 fr. 25 MIEL de table, garanti
meilleure qualité, 6 Tr.. le tout par colis
de 9 livres , franco contre remboursement.
— L. KAMPFER , Monasterzyska 10
(Autriche). 17350-1

Terrains à vendre
L'Hoirie HUMBERT-PREVCE offre à

vondiM 1rs teriaim qu'elle, possède, rue
L opol i-Robert 123 ei sur lesquels PS'
siiue un bàtimeat i l'ussge d'écurie , remis-e
et hangar.

Adresser les offres à M Charles
TIS80T-HUMUEKT, rue du Pn-imer
Mars 12. 17051-3

Hôtel
CAFÉ DE TEMPÉRANCE

Rn» D. JeanRicha rd 33.
CH\MBRE S pour MM. les voyaeeurs,

depuis 30 c. à I fr. 30. 16505-3

Pension à la Ration
Tous les Samedis

mr TRIP ES -ma
Tous les Dimanches

BEIGN ET S ani pommes et antres.
RE PàSSEUSE 8%rer; man ,e-

V. —Sadresser rue
le la Demoiselle 96, au 3mi) étage

Ï7490-2

IGAMTS d'Hiver 1
ponr Messieurs, Dames et Enfants É

PÇjf]* ¦¦̂ ne.WValww. i f*

!'?¦ G*IVTS JERSEYS, doublés, pure laine. M*
» G*iVTS JEKKEYS. pure laine san» doublure. ::y;j

'¦- '_ I GANTS JERSEYS, pure laine. 30 cm. de longueur, bordure d'Abtrakan lir;

S;l GANTS JEKSEYS, doublés, bordés de fourrure, avec mécanique et élas- |-';!

|| GANTS tricotés, en laine de toutes couleurs. |s|J
*y| GAIMTS tricotos, genre anglais. 17220-1 I ,.;;

pp Chaque paire SO et sans exception. m¦MAGASINS VIENNOIS !

Visiteur-Régleur
Une bonne fabri que de montres demande

un habile visit-ur régleur pour petite» et
grandec montres ancre et cyl Gage 7 à
7 fr. 50 par jour. Références exigées. —
A tresser offres sous chiffres G. G.

i 

17313, au bureau de I'IMP .UITU L.
17342-1

PENSION-FAMILLE
On offre chambre et pension k prix

modéré, dans une jolie localité au bord du
lac de Bienne. 17341-2

S'adreaser au bureau de I'IMPARTIAL .

Emile Schmilt
Comptabilité -Correspondance °w

12, Rue Jaquet-Droz 12.

A partir du 27 Novembre, les bureaux
fit 3.tplÏ6ï"

Henri-AiherlDIDISHEIM
sont transférés 17566-2

Bne Daniel-JeanRichard 43
L'Hôtel da LION -D'OR

demande 16007-2

qnelqnes bons pensionnaires
H. Immer-Leber.

TERMINEUR. T̂^cations entrerait en relations avec une mai-
son qui lui fournirait boites et mouve-
ment-, pjur la terminaison de répétitions
a ijuirla et à minute. 17345-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

y. ;.-r,-5**fïî!**»E**a*W

Avis important &$5k I

Corsets ̂ SÎvJ
des meilleures mar- / &S 21
ques, vérita-ç^̂  ĵ-;-;̂ ^̂ !
ble baleine , Ç3ÏX .̂ pS^̂ ÇS ï̂ ĵ
donnant une -̂oVyï '̂ ^H

C'JRSEfS , \sar Sn
hy{$féniqnes| 'a Ue WjÊM

gracieuse, se trouvent en Êsiijfiîï
grand choix et a prix mo- BlS?''*<î;

f
dfirés , aux 12593-6 /̂f|:̂ ï£l)

MAGASIN S " 
£

de

r 4 ncre, Chanx-de-Fonds

m OHAUD BAZAR PARISIEN
-vJJLr. TéLéPHONE Rne Léopold-Robert 46, CHAl'X-DE-FOSDS TELEHHONE

^̂ ^ftxl à Succursale p lace Neuve et rue Neuve 2.
BmÊÊJM

^
$ <3-i-*(*TacaL arrivage «a.© Lampes

Wimf lÈk ' y  100° LAMPES à anse , deo. 50 cent., pour horlogers , dep. 1 fr. 35.
WSmff*ml lpo° LAMPES applique? , dep. 60 et., articles de luxe jusqu 'à fr. 5.50.

m̂ÊÊr 1000 LAMPES de table albâtre , complètes , depuis 2 fr. 25.
qÊjs£ 400 LAMPES à suspension à contrepoids, depuis 7 fr. 50.
J|S|-' Lampes à suspension , ordinaires , depuis 2 fr. 75.

|gi|8a» Grand ch ix de LAMPES MIRACULEUSES -i d". très bas prix.
sSSSaga ABATJOUR en papier , genres va iés, depu s 10 cent.
\eM|S$r ABATJOUR opaie , depuis 40 cent,
'• lir TUBES de lampes, ordinaires , 2 pièces pour 15 cent.
-^& TUBES à gaz, denuis 1 fc. 50 la douz . en cristal à 30 cent, pièce.

¦afS f̂t» ALLUME-FeUX incomi.m fioles , a 30 ent. p;éce. 19563-1
$P3Êl&£g\, '¦•ln nouveau genre de tubes pour lampes en cristal , éclairant 3 fois

Mp ŜtP ŜS. plus que l'ordinaire sera vendu 15 ct. pièce. 0*0*** tëutrée libre.

DCKi>  ̂OOOOOOOOOOOO O «> OOOOO'S '̂OO
U -A.TJ- -vi^aAsiiv Q
Ô de Mme veuv® l^ 'Eplattesileir 0
V 66, RUE DU PARC 66 — (Entrée rue Jardinière)

W Viennent d'arriver toutes les marchandises d'hiver , telles que : V

*J Gilets de chasse ou Spenzers. Fanchons pour dames. y
y Camisoles. Caleçons. Capots et Bérets. Q

Ô
Bas et Chaussettes. Juu> ns en tous genres. T
Châles russes Tabliers » » a \f

0 
Châles trois coins. Corsets , Busos. f *
Cravates et Bretelles. Laines à tricoter. 14750-1 ¥

j rt Pèlerines et Figaros. Gants en peau et autres. Ù
I f .  Tous les articles pour enfants, dont le détail serait trop long, etc. A
i W Toutes les uiarchainiisus sont fraîches, de bonne, qualité , et a des prix très >P
! A avantageux. Se recommande au mieux, La Susdite. À
! ?OO<»O<»OO^O'̂ OCJ<>OO*C»«>OOOOO *OO0

|A la grande Gave alimentaire ~^1
Rne Léopold-Robert 9 et rne dn Parc 67

I à vendre des bel'es Pommes de terre rouges et blanches, a 1 fr. 40 la mesure, 8 fr.
i les 100 kilos et des ^Eilis roses, à 1 fr. 50 la mesure. Beaux Oignons, à 2 fr. la
| mesure, belles Noix, Carottes, Choux-raves, Raves, Racines -rouges, Choux,
j etc., ainsi que belles Pommes et des Légumes frais, à des prix très modérés,
i Les dtux caves seront ouvertes tous lbs jours, de 8 h. du matin à 9 h. du soir.
1 17194 5 HIRT- FREITAG.

CREDIT MUTUEL
mm mm "mr ¦•JL» Jf

Remboursement des dé pôts de la Série
C, 7*" av. î H- iaan.  dès le mercredi
6 janvier 1897.

Uoe uouvelIeHérieC, 8»* émission,
s'ouvrira le 2 janvier 1897. On délivre
de» carneis dès maintenant .

TOUS LUIS CARNETS DE OÉPOTS
seront retiiéb dès le 26 décembre 1896
pour y ajouter les intérêts et procéder à
leur vérification

Escompte, comptes courants, prêts sur
titres et hypothécaires , recouvremenls ,
garde , achat et vente de titres , encaisse
ments de coupons, rentes viagères , con
trats d'assurances sur la vie Le Phénix ,
et contre, les accidents i .a Rhénania,
aux meilleures conditions.

A vendre de gré à gré 4 maisons,
bien situées et en bon état d'entretien , a
de fsvoiahle» conditions.

Plusieurs logements a louer pour St-
Martin 18"6 et St Georg. s 18*7. 16020-11

Charcuterie et Comestibles
Mme Vve Marie SàHDOZ

27, Rne dt I A Demoiselle 27.

Porc salé, d/sossé , le demi kilo, 70 c.
Porc fumé, désossé » 80 c.
Jambon, » 75 c.
Cervelas rt Genrtarm.es, la pièce 15 c.
Choucroute, le kilo 25 c.
Vermouth ouvert , le litre 85 o.

TABACS & CIGARES 16421-8

ÉPICfcBiE
JR ue du Progrès BT
Excellent Vin rouge à 30 et 40 cent.

le litre .
Vin blanc de i>euchatel , 60 ct. le litre.
Vermouth » 95 Ci ni. le l i tre.
Mblaita doré • fr. 1.20 le litre.
Lards, Saucl»s< s et filets de porc,

fumé à la cauiiiagne.
Saindoux A 1 Tr. la livre.
Choucroute.
Quartiers de punîmes.
¦9* l ' n. ore.un. «M lainedeCORSETS

en liquida ion. 1W0-19

BOUUIfcR IHU.UItiUTEIIII
Edmond Robert

Rne D. JeanRichard SO.

Toujours bien assortie en Viande de
boeuf lre qualité, Veau. Mouton, Porc
frais , salé et fumé Saucistaes à la
viande et au foie, Jambon roulé , Sau-
cifsons de Lyon , Saucisses de
Francfort, Choucroute . Les mardis
et samedis de chaque semaine, noi t>l \ .
mode lyonnaise. 14774-14"

Se recommande , Edmond Robert.

FROMAGERIE
A remrttio un connut rce de fromagerie

avec magasin , situé au rentre des affaires.
— Pou r renseignements , s'adresser sous
L. P. 15581 , au buieau ue l'I^e. eTi.-.i .

15581-6*



Perdu
dans les rues de la Chaux-de-Fonds ou
dans le train du Locle, une MONTRE de
dame or, avoc chaîne. — La rapporter
contre récompense rue du Progrès 51 , au
Sme étage. H S433 c 17614-3

Avis pic
t 

Contrairement aux bruits
malveillants répandus par
des personnes mal inten
tionnêes, tendant à faire
croire que je ces»e mon
commerce de machines
j'avisr mon honorable clien-
tèle et le public en général
qu'au lieu de discontinuer

mes affaires, je. les pratique encore sur
une plus grande échelle, ayant joint A mon
commerce la vente de toutes lea machines
agricoles. 17618-6

JET. MA.THEY
Rne da ler-Mars 5, Chanx-de-Fonds

Ouverture
de la¦BOUCHERIE POPULAIRE -

12, Uue dn Stand 12.
M. Louis Heimann annonce au public

que sa nouvelle boucherie sera pourvue
de viande de Bœuf et Génisse, Veau,
Mouton et Porc, lre qualité. r.63<! 8

Il se recommande et fera son possible
pour méritai la confiance qu'il sollicite.

FOIN AJMDRE
A vendre pour transporter, environ 60

toises métriques de foin bien récolté.
— Pour renseignements, s'adresser au
soussigné, H 8019 .i

Saignelégier , le 25 Nov. 1898.
17633-2 J. BOUCHAT, notaire.

_j_ *̂Bfc fc On demande dans
i<P***B jg r̂ft 

une i>0I!ne écuri e, un
ĴBHBB Jrj  cheval ' en pension. —
\T\  t \.zi S'adresser au bureau
•* g fBS rln I'IMPABTIAL. 17634-3

Dn bon horloger Sx'rS
soignées, petites et grandes, et désirant se
mettre aux pièces compliquées, cherche
place dans un comptoir où il pourrait se
perlectionner dans ces genres de pièces.
Certificats à disposition. — S'adresser par
écrit sous initiales A. S. 17602, au bu-
reau de I'IMPARTIAL . 17602-8

Un HPtlOVPnP de boites finies , connais-
Ull ubllCICUl gant lea secrets et les em-
boîtages, cherche une place dans un comp-
toir de la localité. Enlrée immédiate. —
S'adr sous initiales J. P. 17617, au bu-
reau de I'IMPARTIAL . 1/617-3

Janna hnmma de mor«Jité, marié, sans
•611116 IIUllllllC enfant , demande emploi
de concierge ou surveillant ; à défaut, pour
travailler dans un magasin ou négociant
en vins, etc. 17601-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

IniirnuliÀPP ^
ne PBrs0Bne forl « se re-

UUUIllallCIC , commande pour faire des
heures dans un ménage ou pour remplacer
des servantes. Bonnes référence» . — S'ad.
rue de la Demoiselle 133, au ler étage.

17603-3
P/lliccailCP ^ne P°l'S8euse de cuvettes
r UIlODCUdC. 0r et argent cherche place
de suite. 17492-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Dûrf larf co Une bonne régleuse en peti-
uCgiagCa. tes pièces 9, 10 lig. et au des-
sus, demande un ou deux bons comptoirs.
— S'adresser rue de la Serre 2, au rez-de
chaussée. 17504-2
t j rfnjUpo Un mécanicien espèriûlgUUlto. mente, pouvant au besoin di-
riger une fabrique d'aiguilles, demande
une place stable de suite ou pour époque a
convenir. Preuves de capacités a disposi -
tion. 17498-2

S'adreaser au bnrean de I'IICJOITIAL.
FînO fipmnicollû recommandable, sa -
UllC Ut/JLUUlbCllC chant bien coudra, dé-
sirant se perfectionner dans la langue fran-
çaise, cherche une place dans un magasin
ou, dans une famille ; elle n'exigerait pas
un fort gage. 17519 2

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL.

iraS?" Rnîf,oi-
~

Un
~
bon ACHEVEUR

gpaj,> DUllll l . stable et expérimenté
cherche une bonne place dans un atelier
de la localité. 17362-1

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAL .

Aïiyages de montres. pJn^eusT
de boîtes or se recommando à MM. les fa-
bricants d'horlogerie pour les avivages de
montres en tous genres. — S'adresser rue
du Temple-Allemand 109, au 3me étage
(logement du milieu ) 17360-1

A la môme adresse, on entreprendrait
aussi des finissages de boîtes or.

EMPLOYÉ
Jeune homme, suisse, marié, par-

lant et écrivant correctement les 2
langues, ayant été vendeur et cor-
respondant dans librairies, admi
nistrations etc., à Genève, Paris et •
Zurich (actuellement correspondant- -
libraire), demande place comme
correspondant ou vendeur. Référen-
ces et certificats de ler ordre. **"¦ '

Prière d'adresser offres an bureau •
de I'IMPARTIAL, sous chiffres J. 'fi ,
17620. 17620-$,.—— um IIIIIIII -

î - Etreniig utiles !
^

-"""¦j ****4f* ,!: "'' ¦• — Oh! la magnifique Machine à
S\ 4 -M % v 9f\ coudre. Que tu es gentil de m'offrir,

¦ \ %èiH '1 ¦ ' . "-''- 33? N. ' ' pour cette fête de Noél, un cadeau si
/  «<;iSl#^^É^ë-~-.ii'̂ '̂ ¦̂ fê -îi'-\, ')?au et ai utile ' Se l,r,ut ''1 1ui  1*

i— jflsS^̂ ' '' ft- "¦'¦ J!ï* Ï̂7" ĴJ \̂L—_ Chaux-de Fonds, on trouve de si belles

'̂ ^m^̂ m^̂Ŵ^ '̂ Ĵ^'̂ '''- ''̂ '  ̂
marllines- 15789-15

''y Ĵt. 'ïïllrj f x l t .  fiSS?^ ?̂lJ5F" — Evidemment , mon amie, c'est chez

jMWflpP% Henri Mathey

ff if i ' f 'l' ' •'*r 'Hlil\, . ..JffSÈlk J' H he»m. Phœnix , Red Star , Rhe-

^IJfciBiiL f âË &Ë ^Â & O k .  '• MachiDe à condre HELVETIA
^^^^WfcBtg|***l**»l!BSfflwB™fi ŝ  'a 

seule fabri qués en. Suisse et pour
• ""WSGE* ^^^* laquelle je suis seul dépositaire.
Toutes mes machines sont garanties ; minutieusement vérifiées et repassées avant

la livraison.
J***Jjg*****""«**» Pendant les fêtes do Noël et du Nouvol-An , je rembourserai le billet de
¦R"B' chemin de fer à toute personne venant d'une autre localité pour acheter une

machine à coudro che™ m^i. Se recommande, Henri MATHEY.

i 

Fourneaux
Calorifères

meilleurs systèmes.

FOURNEAUX

(derniers modèles)

AD Magasin de Fers
GUILUME NDSSLÉ

3, Rue Léopold-Robert 3.

aoooooooooo oa
Û LES MEILLEURS D

\ POTAGERS \1 économiques ï
x sont en vente chez 17646-6 J! m. BiiOCH S
X RUE DU MARCHÉ 1, X
T Echange et Vente de Potagers ¥
Q usagés. V

iStauisum
COMMIS

HHHaa__ c , .v i..-ï i: 1
Un jeune homme ayant fait un appréS",.

tissage de commerce pourrait entier de
suite comme commis dans une fabri que
d'horlogerie de la localité. — Ecrire sous
initi ales L. C, Case 55. -17644-3

" à*I "PI3 v
GRANDE ÉCONOMIE obtenue p'ar 'lé'

Hi et o-tifère
de THORLEY

H***"** ?] 
spécialement pour

5*fij élever et engraisser
ïXj les VEAUX ; suivant

«K la LACTlNA , 40ans

=y;>.Wil \* .3 fr. 50 le sac de 5 ki-
yBSA V TIFMJBÈjm los = 90 lilres do lait.

WEBER, la Chaux-de-Fonds. 2110-3

î |«i*f -fV-rnfl Le soussigné se rtv'
il K I I 9 t H ¥¦ commande pourtoue
«IIIIIIUIIU les travaux concer-

— nant son état . Tra- '
vail prompt et soigné à des prix modérés
B. KA HLERT, relieur, r. de la Cure ii

16994-1 aimt'ifi

I *'

# 

Demandez

Librairie A. Courvoisier
OTOTSS*

Ont parus les n°* 2, 3 et 4
Tous les Samedis u.n numéro

10 centimes l'exemplaire.

£L louer
une maison d'habitation rurale; avec
dépendances, située dans lo village de
Sonvillier, avec environ 25 arpents de
bonnes terres labourables, d'une exploita-
tion facile et avantageuse. 16422

Pour tous renseignements, s'adresser à
M. Adolphe Marchand, notaire, à Renan.

EJRETELLËS
Grand choix de Bretelles

Spécialité d'articles ST. A t* la nainn
très solides, depuis •» *"• ••* pUllv.

CHEZ 16486-1

J.-B. RUCKLIN - FEHLMÂNN
Chemisier

Place de l'Hôtel-de Ville 7, nie de la Balance 2

Cercle Ouvrier
Dimanche 29 Novembre

dès 8 heures

Soirée instrumentale
vocale et théâtrale â

donnée par un groupe de dames de la i

Société ronyrière ¦ 
^Chœurs, Solos, Qaatnor, Morceaux de

Zither, Comédie.
Pour cette circonstance, le Comité du

Cercle a mis la grande salla à la disposi
tion de «c L'Ouvrière » .

Exceptionnellement, il sera perçu une
entrée de 50 centimes. 17598-2

Société Fédérale le Gpastip
ANCIENNE SECTION

Samedi 28 Novembre 1896
dès 8 heures,

Soirée intime
avee SOUPER

MM. les membres et amis de la Section
sont priés de signer la liste déposée au
local (Brasserie G. Laubscher,/, rue de la
Serre 12. H-2434-O

17645-1 Le Comité.

Restaurant ta RMAl-VEït T
liv)- Grandes-Crosettes 2.
"^Dimanche 29 courant —

dès 3 h. après midi,

BAL A. BAL
Gâteaux à là crème. — Bonnes

consommations.
17642-2 Se recommande, Le Tenancier.

¥ËïSé
sont arrivés.

Brasserie de la Ronde 21
17648-1 Se recommande, E. DAUM.

Etade Eug.WILLE, avocat et notaire
58, rue Léopold-Rober t 58 .,,„„,

A louer
Pour Saint-Georges 1897

un magasin et appartement rue de la
Serre 7-i , au rez-de-chaussée. K-3427-G

Un logement .de 3 pièces, au 2me
étage, même maison. 17630-6

Montres garanties
or, argent, acier et métal.

J-JGTcll l  539.9

F. -ARNÇHJD DROZ
39, Rue Jaquet-Droz 39,

CUftiix-r* e>-3Er"o»xcJl»**

. '¦"¦
; ' 14226-268 

HORLOGERIE. 8JSS-. t-
çon genres allemand», de 18 à 20 lig. an-
cre et cyl , pour fabriquer la pièce en
Allemagne, affaire de supprimer les droits
d'entrée. — Pour renseignements, s'adres-
ser'so'Us chiffre s J. T. 17200, au bu-
reau de I'IMPARTIAL. 17200

A'-'là même adresse, on demande plu-
steurs REMONTEURS. 

Achat de MONTRES
Je, soussigné, suis achètent'de Montres

or, argent , acier et métal. PAYEMENT
COMPTANT.

S. BITKER,
15641 Rue Léopold Kobort 74.

Prière cle lire !
Contre S'fr. j'envoie 100 pièces de cigares

allemands1 de 10 (300 fianco). Garantie :
reprise de la marchandise. ' ';'>¦ J " 15803-4
( s. Bûchs. fet-caii.

magasin à louer
A louer pour St Georges prochaine, un;

beau magasin avec logement. 17226.01
S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL. t ,

A. vendre
des TONNEAUX de toules grandenrs
el des OVALES eu rouge et en blanc.

S'adresser à M. Schwcerzel. 15041-14*

Wài m fl"PPA Une 'infère se re-w.tmtuif ^ ^n  "o* commandepourtous
los travaux concernant sa profession. Spé-
cialité de flue liugerie. — S'adr. chez
Mme Perret , rue du Parc 1. 17106
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â VENDRE
diverses lampes à sazj. en bronxc, bronze doré
ei nickel, à 3, 8 ei 1 i>ec, diverses pendules, une
folie baignoire avee appareil pour chauffer
l'eau, différents voluine*-. reliés ct brochés. —
S'adresser à IMS. S. WolIT, rue du Marché 58. 10072

DÉGUST ATION
da CACAO et dn CHOCOLAT

KLAUS
dans la Confiserie

G. RicUi Fils
H-l-J) Rue Neuve. 765-184*

aaMaanaïaii âm^aB.^mcteaKsaBtaBBBtaaœ .̂ âaammi

fîrflVPnr Un b<m arayenr d'! lettres se
U l a l C U I .  recommande aux décorateurs
de cuvettes pour de l'ouvrage à faire à
domicile. — S'adresser rue du Parc 76 au
rez de-chaussée. 17359-1

RpmnntûlIP ^n J euoe reuiomeur-dè ot-
UClilUlUCUl. teur en petites et grandes
pièces ancre et cylindre, cherche k se pla-
cer dans un bon comptoir pour se perfec-
tionner dans l'achevage. — S'aaresser
sous initiales H. J. 17356, au bureau
de I'IMPABTIA L I 7t.vi-1

Pj nj nngr'pn Une limsseuse de bulius se11111aQIL5CD. recommande pour des finis-
sages de boites à faire chez elle, des jrou-
pillages de cuvettes ainsi que des trico.
lages de bas et chausseltis. — S'alr. à
Mme veuve Cucuel-Mûller , rue des Gran-
ges 8. 17880-1

Demoiselle de magasin. u seVeedT
mande de suile une plact dans un maga-
sin de la localité ; elle connaît la couture
k tond et pourrait coudre si on le désire.

S'adr. au burean de l'IiCAB'nAL 1736>l -l

RpPVflnt f '''"' Per60anQ d 'an certain
JCI I aille. â 6̂) (Je tou[e confiance , sa-
chant bien cuire et connaissant tous les
travaux d'un ménage soigné, d/sire se
placar au plus tôt dans une famille hon-
nête sans enfants ou pour faire das mé-
nages. — S'adresser rue du Collège 27, au
ler élage. a droite. 17379-1
nâlàinntatfOC (-*n entreprendrait des dè-
UClUiJinagCù. montages et remontage»
grandes et petites piéc-ss ancre ou cylindre
bonne qualité. — S'adr. rue de l'Hôtel-de-
Ville 38, au Sme élage. 173'28-1
flno riomnfcallo de Bàle - sa<'hant les
UllC UClliUlùCllC deux langues, cherche
nne place dans une bonne famille pour
garder dea enfants. 17358-1

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

Un jeune homme f  J1P£Z »
soit dans un ate ier ou magasin. — S'adr.
rue du Progrès 57 au ler élage. 17357-1

ÛiTSlEmëTLî p^^conque dans un atelier de monteurs de
boites. — S'adr. rue Léopold Robert 2, au
Sme étage. 173:27-1
Flno ionno All a de tout1, moralité, pon-
UllC JCUUC UllC Tant fournir de bons
certificats, cherche de suite place comme
femme de chambre ou faire un ménage
soigné. — S'ad sous chiffres J. X. 17320,
au bureau de I'IMPABTUL. 178V0-Ï

Innrn n liPPA '-'ne PBi;som'e désire aller
uULU llallCl ** . en journées pour faire des
ménages ou pour laver et récurer. — S'a-
dresser rne des Terreaux 14, au pignon,
à gauche. 17344-1

Une journalière Jo"
aDiaverrVcurerréo"

n'importe quel travail — S'adresser rue
D. JeanRichard 43. au pignon . 17365 1

D^THnilfpnP n̂ ^on Remonteur est de-
1/ClllUlllCUl . mandé de suite ainsi qu'un
jeune commissionnaire. 17611-3

S'adresser an bureau «te I'IMPARTIAL.

Gamisseurs d'ancres. Dpu0urZélesrB
couvertes , travaillant fidèlement, pour-
raient entrer de suite à l'atelier d'Ed Per-
rudet, fabricant d'assortiments, IVeucbâ-
tel . Chemin du Rocher 10. 17607-2

Rflîf pQ IIP ^̂  demande de suite un bon
DUllCp Ula acheveur pour petites piè-
ces. 17618-8

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

rïp dpnc.dceon p 0n < 1emande de suite
l 'CglUùùlSaclll . un bon dégrossisseur,
régulier au travail — S'adresser à M. H.
Benoit , fabricant de cadrans, à Cormon-
drèche. 17616-3
nnnnnçpc Cn demande de suite une ou
l/t/l CUOD *). deux ouvrières doreuses et
une apprentie. — S'adr. chez M Gott
Anderist , rue du Temple 7, Locle. 17615-3

ànnPPnfi ^
ne Inalson de commerce de-

appl Cllll. mande un apprenti robuste.
Il sera rétribué de suite. — S'adresser
Case postale 483. 17o89-3
îûp vanf p *̂ n demande au 

P^
US vî'eOCl I UlllC. une bonne servante sachant

faire un ménage convenablement. Bon
gage. — S'adresser rue D. JeanRi hard 9,
an ler étage. 176'i2-3

AnîlPPnfl'p <->n deQ-ande une jeune fille
af/|/l CllUCa intell gente comme apprentie
polisseuse de débris soigné. 17600-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

I nnppntîp n̂ demande de suite une
appl CllllC. apprentie tailleuse. nour-
rie et logée chez ses parents. — S'sdr. à
Mme Vuille, tailleuse, rue Jaquet-Droz 6A.

17612-3
p;Il p Dans un ménage sans enfants on
Cille, demande une bonne fille poar faire
les travaux du ménage. — S'adr. rue du
Versoix 8. au magasin. 17650-3
CpnTj 'infa On demande de suite une
OCl luulCa bonne servante sachant cuisi-
ner et tenir un ménage soigné. Fort
gage. 17500-4

S adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

Commissionnaire. j eu°nne lZZ \™.
nête et de bonne conduite comme com-
missionnaire. — S'adresser rue Jaquet-
Droz 6. au ler étage. 17^41-3

ÂnnPPTltip û demande UDe jeune fille
appl CllllC. de toute moralité comme
apprentie polisseuse de bolies or. Elle
serait nourrie et logée. — S'adr. chez M.
Kohlcr-Robert, rue de Bel Air 8A . 17538-2

(ïrf | r/pnn Un bon ouvrier est demandé
U l U ï C U l . (je suite pour finir les fonds
argent. — S'adresser chez M. Jules Gi-
rard, rue de la Charrière 8, au r?z-de-
chausséo. 1741(3-2

finillrtphpnp ®n demande de suite uu
UUUlUvllviU . ouvrier ;;.iillocheur pour
l'or. Ouvrage assuré. — S'adresser rue du
Premier Mara VZ. 17483-2

P/iljcçp' isa ®n demande pour de suits
i UllooCUoC , une bonne polisseuse de
boî 'eï or, ainsi qu'une apprentie. —
S'adr. rue de la Demoiselle 59, au rez-de-
chaussée. 17467-2



-nHffitt*-»» La Fabrique LA TER RASSE ,
JPSigF LE LOCLE , dtmandc pour rn-
trtr de salie plosieare Polisseuses,
Finisseuses tt Aviveuses de boites,
ainsi qoe des Remonteurs, Sertis-
seurs, Pivoteurs et Acheveurs.

_̂ 17517-2

Pivnt p np °" demande ''» 8ui,e un hon
riiUlClll , pivoteur ancre, pour travailler
dans des pièces 17 et 19 lignes; ouvrage
facile, do 6 à 9 francs le carton ; on don-
nerait aussi du travail à domicile. — En-
voyer échantillons a M. Jules Emile Girard,
rue du Stan i. Saint Imier. 17465-2

RomnntonPv* 0n demande pour entrer
UClliUlllCUl o. de suite 2 bons remonteurs
pour la petite pièce. — S'ad. rua du Parc 1,
au Sme ètige. 17464-2

A la même alresse , on demande plu-
sieurs sertisseuses de moyennes. 
Dnmnntûrin Cn demande un remonteur
âClllUlIlClll . au courant de la petite
pièce ; on donnerait aussi des remontages
à domicile. Ouvrage suivi et régulier.

S'ad. au bureau de I'IMPABTIAL . 17505-2

PftlkcPIKP <- )" demand9 de suite une
l UHSbcUoC. bonne ouvrière polisseuse
de boites or. — S'adresser rue du Col-
lèga 15 au 2nne étage. 1750'-2

Rpmnnt onp Un bon rfcmonteur Pour
IlCIiiUlilCUl , peiites pièces pourrai t en-
tre r dn suite au comptoir Henri DuBois,
rue du Manège 11. l'a 503 2

RoinnntPiiP °n demande un ûon re*
nCUlVIUGUI ¦ monteur pour grandes piè-
ces ancre. Moralité exigée. Place stable

•j'ad. au bureau de ITIMPABTIAL. 17501-2

Rû'naeeniPï Qae!qut8 bons repasseurs
ncpaoOCUl S. sont demandés de suite.

S'ad. tu >uriau de i IMPARTIAL 17499 2

Qanticeunca. Uan8 un atelier de pierris-
OCl llùùCUùC. tes de la localité, on de-
mande une bonne sertisseuse de moyen-
nes. Moralité exigée. Entrée de suite. Tra
vai l suivi. 17497-2

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL.

HnPPnPC I J n  ""vrler gêneur, et une
1/Vi CUl Oa ouvrié'e doreuse pourraient
entrer de suite chez M. G. Gusset, rue
St- Pierre 14. 17523-2

innppnti *-*" d> mande comme apprenti
App! cll l l .  charron un jei. ne garçon de
14 k 16 ans , honnête et robuste. 17522-2
i S'alressi-r an bureau de I'I MPARTIAL

CottuiSMoiiaire. iVUS.
deot an rommissionDaire -emballrur ED-
(rée immédiat'' , Inu iie de se proeatn -
sans biinne» référem es. 17513 2
JoiinP fll lp (J " da-oniiidai de tuile une
¦CllllC UUC» jeune fllln pour aider dans
un petit ménage et garder un enfant. —
S'adr., • ntie m.di et 1 heure, à M. Sodani ,
ruB du Ma iège '9 A . 17526-2

Jonno 69PPi.il 0n demande P°ur de
UCUUC gaiyvu» suite un jeune garçon de
14 a 15 aiis comme ai I P et pour les com-
missions. — S'a I au magasin A. Jaccard ,
rue de la D°moo-eUe 45. 17474-2

JpnnP flll p u" duiD a,lde UDe jeune fille
OCUilC UllCa pour aider au ménage. —
S'adresser chez Mme Bopp, rue Léopold-
Robert 25. 17473-2
Op.ynnfn On demande une bonne a
ÙCl Iaille, tout faire , connaissant tous
les travaux d'un ménage soigné. — S'adr.
rue Léopold Robert 76, au premier étage.

17240-2

RnttJPP Q IJ , '" X 'ou meurs et un acheveur
DUlllCl Sa acier, travai l lucratif , peuvent
entrer à U Fabrique du Rocher, à l*»eu-
chiUel. 17518-1

DlIPPIl P °" demande de 8uite un bon
UUl CUI . ouvrier sachant bien grener et
gratteboiser. — S'airesser à M. Duc<>m-
mun-Pécaut , rue le la Paix 74. 1 343-1

JjPQ^ AuUULIbScllSc. adoucissages
de mouvements i fa.re à la- maison. —
S'adr. rue du Nord 157, au ler étage, a
gauche. 17325 1
fi i i l l i inhui in  On Jemande de sui'e un
Ullll lUMlcUl. bon guillocheur — S'adr.
chez M. Modeste Bregnard, Porrentruy.

17346-1

FmhftîtfillPC t)n demande dtrs emboi-
LU1UU11 I.U1 û. teurs pour Lé pines et Sa-
vonnettes. — S adr au comptoir rue du
Doubs 67. ¦ 17338-1

rioponsp °n dt-'"' ,nde do su'te une °u*l/Ul CUùC. vrière doreuse. Moralité exigée.
— S'adresser rue des Fleurs 7 au rez-de-
chaussée. 17364-1

Hnantiàmoc (Jn demande on bon po
yuauilCUICû. geUr de quantièmes, ou à
défaut un jeune homme sachant limer et
tourner. — S'adresser Boulevard de la
Fontaine 20, au ler èUgp . 17361-1

RpmiintpllP'* (J |1 de,ua'iiie un b -ii .  ie
UClliUlllCUl o. monteur do rouages pour
ritites pièces genre courant. Rêtr bution

la journée selon capacités. — S'ad> - au
comptoir, rue du Progrés 57. 17378-1

inn ponii pc 0° demande des jeunes
appi CllUCS. filles comme apprenties
chemiHlères-lingères. — Salreeser
chez Mme Nobs, rue Centrale 55, Bienne.

1 ,348-1
Ionno flllo On demande une jeune fille
UCUUC UUC. allemande pour faire un
ménage et soigner des enfants. — S'adr. à
la boulangerie place Neuve 12. 17321-1

Commissionnaire. ?" tZT %^Tt
béré des écoles pour faire les commissions.

S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL 17337-1
Q on van ta On demande de suite une fille
OCl iauiC. d'un certain âge et de toule
moralité pour faire un ménage. — S'a-lr.
k la charcuterie Hauser, rue d. - la Paix 65.

17' 26-1

fipSVPll P On demande de suite 1 ou-
U i a i C U l . vrier grav.ur traceur et sa
chant bi n faire le miliefeuill . genre an
glais — S'adr. a l'atelier Th. Grassi rue
du Progrès 34. 17296-1

a nnppnfip On demande pour tout de
flppi CllllC. suite une jeune fllle honnêle
comme apprentie polisseuse de boites or.
— S'adr. rue de la Demoiselle 118, au
Sme étage, a gauche.

A la même adresse, on offre k vendre
une machine à coudre et un petit fourneau
a coke. 17323-1
(*PPV3ntp On demande de suite une ser-
9Cl I alllC, vante connaissant bien les
travaux du ménage. 17374-1

S'adresser au bnreau de I'IMPARTIAL

TpaVûlirc Ou d* mande pour entrer
Ul u>Ul l S. |e ping vne possible dem
ouvriers graveurs sur or. Ouvrage assuré.
S'adresser à H. Cb. Debrot , décorateur ,
Enveis 33, LOCLE. 17391-1
n paçûii p Un graveur u'ornements sa-
u l u i C U l .  chant champlever l'émail
pourrait entrer de suite â l'atelier rue du
Grenier 34 17428-1

Commissionnaire ;*& 'îKSH!
allemand, est demandé chez GltOSCU A
GREIFF. 1741t6 1

Ppo ironno Deux bons ouvriers graveurs
Ul aï CUI o. sont demandés de suite i
l'atelier A. Aeschlimann, â Renan. Ou-
vrage assuré. 17309-1

A lniIPP *̂ e su'
te plusieurs petits loge-

1UUC1 ments situés rue Friiz-Courvoi-
sier 29 17621-3

Pour le 23 Février, un logement de
2 pièces à l'entresol, rue du Nord 59.

Pour St-Georges 1897, logements de
2 et 3 pièces avec atelier de 8 fenêtres, si
tués rue du Parc 1. — Un logement de 3
pièces, corridor, alcôve, ele rue du Parc 3.
— Un logement de 3 ou 4 pièces avec les-
siverie, cour et jardin potager, rue du
Nord 61.

S'adresser au bureau i .  Schœnholzer,
rue du Parc 1, entre 11 h. et midi ou en-
tre temps , rue du Nord 61

1 ndpmpnt  ̂ remettre de suite un beau
LUgClllOlll. petit logement, au soleil le-
vant et composé de 2 pièces, cuisine et dé-
pendances. — S'adresst r à M. Jean Haas,
rue du Casino et rue Jaquet-Droz 28.

17626-3

Annaptpmpnt A louer pour St Georges
flppdl IClllClll. 1897, un appai tement de
2 pièces, cuisine et dépendances. — S'adr.
rue de l'Hôtel-de Ville 8. 17604-8
I nOpmpnt  ̂'ouer Pour t-Ueorges pro-
UUgClllCul. chaine un logement composé
d'une belle grande chambre, cuisine et
dépendances. 17619-3

S'adresser au Bnreau de I'IMPARTIAL.

I nriprripnt A louer pour Sl-'ïeorges ,
UUgClllClll. dans Une maison d'ordre, si-
tuée près de la Place du Vlarché , un lo
gement de 2 pièces, corridor , exposée au
soleil — S'adresser au propriétaire rue
du Premier Mars 10, au 1er étage 17635-3

.Inlî miatpipmp M"w <te suite ou pour
UU11 IjUail lCllIC époque à convenir, com-
posé de deux chambres et cuisine ; appar-
tement au soleil. — S'airesser rue Léopold
Robert 72, au ler élage. 17373-2*

PhaïïlhPP  ̂ l"uor de 8Uite UD0 chambre
VllulilUl Ca indépen jante et au soleil. —
S'adresser rue de la Ronde 43, au 2me
élage , k gauche 17636 3
I nriprnpnt A. louer pour le 23 avril 1897
UUgClllClll. au premier étage un beau lo-
gement de 8 pièces etMépendances. — S'a-
dresser Place d'Armes 14, à l'épicerie.

17457-6

A 'ina p tp mp nt A louer P°ur Sl *Ma ' "Appui IClllClll. 1897, ou au besoin pour
Saint Georges, un grand appartement mo
derne de 8 chambres et dépendances, ex-
posé au soleil. — S'ad. à SI. N Kreutter-
Bourqutn, rue Jaquet Droz 32. 17470 5

Appartement. tiriJTJ Ŝ,
un petit appartement de 3 pièces, cuisine
et dépendances. — S'adresser à M K.
Bolle-Landry, bijoutier. 17495 5

Logement. 
~
^% ŝ

1897 un logement de 4 pièces, situé
BU 1er étage, rue Léopold Robert 30,
dépendances et lessiverie. Réparations
au gré du preneur. Conviendrait pour
bureaux et comptoir. — S adresser d
M. Kohler-Barbey, magasin de ciga-
res, rce Léopold Robert 27. 17P97-2*

A lflllPP Pour  ̂Martin 1897, un ap-
1UUC1 parlement de 4 pièces avec

un magasin au sous-sol ; conviendrait pour
n'importe quel genre de commerce, situé
à l'angle de la Place de l'Ouest. — S'adr.
rue de la Paix 39, au Sme étage 16859-3*

A lflllPP au lor 6,ai*e' dans la maison
1UUC1 d'ordre rue de la Demoiselle 56,

un logement de 4 pièces, dont deux avec
alcôve, corridor fermé et une chambretie
pour servante, pour le 23 Avril 1897 —
S'adresser pour le visiter a M. Colin , fa
bricant de cadrans, dans la même maisoi

Dans la maison rue D.-JeauRicnard 81 ,
au 2me étage, un joli petit LUGEMENT
de 2 pièces et dépendances, pour le 23
Avril 1897. — Pour le visiter, s'adresser à
Mme Martin, dans le dit logement.

17500-2

AnnaPtfil T lftnt A *0U8r P°ur St Georges,
appai IClllCUl. nn appartement de qua-
tre pièces, alcôve et dépendances, au ler
ètage d'une maison d'ordre, cour et jardin.
Prix 600 fr. — S'adrtsser k Mme Veuve
Stark , rue du Puits 1, au 2me étage.

17483-2
I nriumont A louer pour St-Georges 97,
LUgCWeill. rue du Collège 7, ua beau
loge ment de 4 grandes pièces et dépen-
dances, au 2me étage, situé anx abords
immédiats de la prochaine circulation du
tramway. — S'adr. ru» au Collège 7, au
1er ètage 168-J7-2
fliiamhpo A louer une joli, chambreUUaillUl C. meublée, t un ou deux Mes
sieurs travaillant dehors. — S'a ireeser
rue du Parc 76, au 2me étage, i droite.

17484-2

Phamh PO A louer une chambre meu"-
UllalllUl C. biée > indépendante, à une ou
deux personnes de moralité. — S'adresser
rue Léopold-Robert 18A, au 2me étage.

17485-2
Phiimhpo A iouer dB 8Uite > à des Per*
Uuuillvlc. sonnes eolvables , une cham-
bre non meublée. — S'adresser entre midi
et 1 h. et le eoir après 8 h., rue de la De-
moiselle 6, au Sme élage. 17487-2

Phamh p o A louer une chambre non
Uliailiul C. meublée, bien exposée au so
leil. — S'adresser chez M. Schlup, rue de
la Demoiselle 88, au 2me étage, à droite

17488-2

PhamhPP A louer une chambre indé
UllalllUl C. pendante et meublée à un
monsieur d'ordre et solvable. — Sadr rue
du Puits 8, au 8°* étage, à gauche.J7520-2

Pahinpt a 'ouer de suite à un monsieur
UaUlllCl de toute moralité et travaillant
dehors. — S'adr. rue de l'Industrie 7, au
rez de chaussée, 4 droite . 17479 2

PhamhPO A louer de suite une chambre
UllalllUl C. meublée. - S'adr. rue de la
DemoiseUe li4 , au 2me étage, k gauche

17478-2

PhflmhPP A 'ouer une bel'e chambre
UllalllUl Ca meublée à une ou deux per-
sonnes tranquilles — S'adr. rue du Parc,
n° 91 . au rez de-chau.sée, à droite. 17477-2

Phamh PP C louer une chanbre meublée
UlUUllUlGa à un mon-ieur travaillant de-
hors. — S'adresser à M. Leuba, rue de la
Paix 47. 17445 3

Phamh PP A iouer une chambre inué-
UilulllUlD. pendante et non meublée, ex-
posée au soleil et chauffée. — S'adr . rue
du Progrès 119, au ler étage. 17.473-2

Phamh PP A l°uer P°ur Ie ltr Décembre
UllalllUl Ca une chambre bien meublée,
exposée au soleil. — S'adresser rue de la
Demoiselle 9ri, au 2me ètage. 17486-2

i nn.il PiPffl P fii« A louer Pour le iS avril
Appdl ICUlOlllù. is97 plusieurs jolis lo
gements de 2 chambres, alcôve et dépen-
dances, bien exposés au soleil et dans
maison d'ordre . — S'adresser rue du
Doubs 113 au ler étage. 17117-2

U Pihnn prf A luuer de Buile a 'a ci
UlUUUI g. bourg, p>ès de la gare, un

appartement de 3 pièces, cuisine et dé-
pen lances, part de jardin, ainsi qu'un bel
atelier. 16817-2

- iilrrtsser au bureau de !'IMP «. KTI «>

I rtdPITIPnt Pour le 23 Avril 1897, un
UUgCUlCUla beau p. lit logement de deux,
pièces avec cuisine et dépendances , au 1er
étage d'une maison d'ordre. Prix 365 l'r.
avec eau ; plus un sous-sol de 2 pièces,
cuisine et dépendances. Prix 315 fr. avec
eau — S'aaresser à M. Mauiie , rue de;'
l'Industrie 13 , au ler étage 17182-5**

Rflja je fin A luuer rie suite ou pour
**MQi*B "*** Si-Martin une maison de
i chambres, cabinet , etc., avec nne écurie ,
grange et cuur, située au centre du vil :
lage. — S'adr. rae de 1 Hôtel-de-Ville 49.

156-9 U*

Logement. A ion" de *uit,e*¦«vfjjwiiawanpi ou p00r ép0qUe à
convenir , nn grand appartement de 6 à 7
pièces, au ler étage d'une nini-on sltnée
au ernire de la ville et sur la me la plus
fréquentée. 16854-12-

S'adresser au Bureau de I'IMPA R TIAL

A l l l l lPP rue léopold Hobert b4 , uù
a 1UUCI grand magasin avec apr
parlement. — S'adresser même maison,
au ler étage. 14869-Ï&Î

Ms apudreements 'SEllIp:
avec jardin , conr et tontes let dépendan-
ces, sonl à louer de suite ou pins tard. —
S'adresser chez H. A. Pécant. rne de la
Demoiselle 135. 863. 151
1 ndomont*! A louer de 8uile deax loKe-
IJU gCUICUlo. menls exposés au soleil. —
S'adresser â M. Paul Bouquet, menuisier ,
aux Crosettes n" 39 (ancienne maison
Schwob-Weill.) 17,353 I

P.hamhiio A louer UHe oelle grande
UllalllUl C. chambre à 2 fenêtres , indé-
pen -ante et située au soleil levant. — S'a
dre.-ser chez M. Armand Rosellaz, ruo du
Grenier 26. 173*6-1
Phamhpo A louer> au centre du village ,
UlluUJUlCa une belle chambre meublée, à
un Monsieur travaillant dehors. 17216-1

S'adresser au bureau ue I'IMPARTIAI .
rhamhno. A louer une grande chambre
UllalllUl C. à deux fenêtres, non meublée,
siluée au soleil. — S'adr. rue de 1 Indus
trie 5, an ler étage 173.V5 1

Phamh p o 0n offre ** louer une bella
UUulUUl C. grande chambre non meublée
exposée au soleil , place Neuve 12 — S'a
dressera M. Jaquet. notaire. 17334-1

Phamhpo A louer de 8uite une beile
UllalllUl C. grande chambre meublée, bien
exposée au soleil, k un ou deux messieurs.
— S'adresser rue de la Promenade 23A, au
2" ètage, à droite, chez M. Robert. 17382-*
rhamhiui 0n offre Monw "ne chambré
UllalllUl C. non meublée, exposée au so
leil, avec part à la cuisine et dépendances
si on le désire. — S adr. rue de la Demoi-
selle m. 17331-1
PhamhPP *L lou.er de sulte une *>eUeUUdlUUl C. chambre meublée, située au
soleil. On peut y travailler. — S'adr. à
l'épicerie, rue du Collège 21. 17330-1
lln nffpA •**. <*»••«•>« â un monsieur tra
UU 0111 C vaillant lehors. _ S'adr. rue
de la R'nde 9, au Ur éia-e. 1 7359-1
Pohin pf< ; A, '0 i.Kr  Je 8uil e 'i cabinetsL/dUl UClO . séparément avec pan à la cui
sine. — '̂adresser k M. Binggely, rue de
l'Hôlel df-Ville 67. 17324-1

hamhl'P . * louer d« suite une jolieUaUlUl G. chambre meublée, a un ou
deux messieurs de toute moraine. — S'ad.
chez Mine Stockburger-i '.ucue, ru' desFleurs 9, au rez-ue chaussée, à droiie.

17368-1

Phamhr P A louer de suite une cham-
UlldlllUl Ca bre meublée et indépendante,
à un Monsieur ou une dame de toute mo
ralité. -#S'idresser rue du Grenier 26 au
rez-derchàussée. 17370-1

Phamh pp A remeit<'e dB suite une be"e
UUaUlUlC. grande chambre bien meu-
blée; exposée au soleil. — S'adresser rue
du Collège 23, au Sme étage, à gauche. ,-

; '* .' 17369.1

IHinmh pn A louer une chambre meublée,
UUaUlUl C à un ou deux Messieurs tral
vaillant dehors. 17366-|

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL .

PhamhPP A louer de suite une chambre!
UUalllUICa meublée, exposée au soleil , $
2 messieurs d'ordre. — S'ad. chez M Ma-
tile , me du Parc 66, au 1er étage. 17377 1

î nrfPTnPnt A 'ouer de suite, pour cas
UUgCUlCUla imprévu, un beau logement
de.8 pièces, 2 alcôves et dépendan :es. si-
tqê; au 1er étage , rue Léopold-Robert et au
centre-des affaires. 17082-1

Ŝ'adresser au bureau de I'IMPARTIAI..
¦aa——aaaaaa—a»a—a.—..» ¦

lin màti'Attù de iea* P«sonnes de*im, miiSa^K)  mande à louer poor
St-lieorges 1897, dans une maison moder-
ne et rie premier ordre, uo bel APP AU l'fc-
ME.NT de 3 ou 4 pièces. — S adresser Case
postale 483. sous initiale * M. S. i7Rd« 3

On demande à loner Q'un '$£&
ment de 3 ou 4 pièces, situé autant que
possible à proximité du nouveau Contiôle.
— S'adresser à il Léon Vurpillat, rue du
Puits 25. 17647-3

lenne monsienr mande à iouer une
CHAMBRE et si possible PENSION
dans une bonne famille, où il jouirai t de
la vie de famille. — S'adresser sous chif-
fres K. R. 17480, au bureau de I'IMPAR -
TIAL . 17480-2

fin nfnncîo np tranquille ot solvable de-
Ull mUUMcUl manda a louer pour le ler
Décembre , une CH\MBRE bien meublée
et indépendante, au soleil et si possible
au centre du village. — S adresser au café
des A fti i-j . ru« du Premier M»r«i 9 175^8-2

Un jenne homme SS Ŝsi possible avec une jolio chambre, si-
tuée pas loin de la place du Marché. —
Adresser les offres avec prix sous initiales
T. K. 17476, au bureau de I'IMPARTIAL .

- ¦ ¦ 17476-2

On demande â louer u d̂?en?anree
bienyorëublfe. si possible avec piano. —
— Adresser les offres sous U. F. 17381 ,
àUftmreau de I'I MPAHTIAL . 17381-1

On demande à acheter ri'K
turerie E. Beyer, rue du Collège 21,
j ¦ , a 17652 3

Cartons d'établissage JiS £̂k
demandés. — S'airesser au Comptoir rue
du Pon^/i. 17000 2

WRnde à acheter SS b̂S
piano-moderne, de préférence noir. Inu-
tile de ïai i e des offres si l'article n'est pas
de premier choix. — S'adr. sous chiffre
M. Si ense postale 483. 17651-3

Pa ptnnfi On demande à acheter des car-
Ual lUilo. tons d'établissage pour m >n-
trà 'i 1? lignes. — S'adresser rue Léopold
Robert 57, au 1er élage. 17376-1¦fc^^—»-i—.—.1.——a

Â Vprtf fpP l'olir cause de santé, un beau
ylvJiUl C tour de polisseuse de boîtes

et les outils de finisseuse , ainsi que les
'outils de polisseuse d'acier. — S'adr- sser
rué-dé la Serre 63, au ler étage . 17627-3

A vpnrfpp fau,e ,le i,lac6 ' une belle v,_
ÏCUUI C trine de magasin avec buffet ,

très bien conservée. 17606-3
S'adriîBSpr in bureau de I'IMPARTIAL.

À VPnri cP unc chienne de chasse, pure
ÏCUUI C race courant , 3 couleurs, âgée

d'une année. — S'ad. rue de la Balance 17,
au 2me 'aage . 17605 3

A VPniiPP a bas Prlx' une "laclline a
tv ÏCUUI C électriser. — S'adresser rue
du Parc 19, au sous sol. 17641-3

A la 'même adresse, à remettre un CA
lil NET exposé au soleil, a une dame ou
demoiselle de toute moralité. 17641-3

A y on ri pa pour cause de départ , un
ÏCUUI C atelier de polisseuses de

boites, en bon état établis, tables lessi
vage et divers outils et fournitures pour
le finissage. 17640-3

d'adresser au bureau de I'IMPARTIAL

«M, A vendre un beau chien tigré,
^M BT âgé de 14 mois, bon pour l'hom-
11̂ 1 

me et la garde. — S'airesser
«Jl /I chez M. L. Boillat , rue de la
^"̂  ̂Paix 55nis '7B39-3

Â rjpniipP faute d'emploi , k moitié prix
ICUUI C de leur valeur, une belle paire

de PATINS n'ayant pas été usagés. Ils
sont avec monture en aluminium. 1761J8-3

8'adrenser an bureau le ''I MPARTT.I

A ÏPIldPP â *r**8 oas P rlx - uoe chai.e-I CHU le  longue, 2 lits jumeaux, une
valise pour montres, une lanterne pour
monties, un potager à gaz, un canapé lit
a coussins, un Ul levant, quelques lustres
À gaz, des jolis tableaux, console, lampe
k suspension. — S'adresser k Mme VIocti ,
rue Jaquet-Droz 13. 176S7 3

A VPIMI PP un potagj r avec accessoiras,Ï C U U I C  très peu usagé, une enseigne
tôle, 50 cm. sur 2 mètres, deux petits four-
neaux en fonte avec 12 mètres de tuyaux,
le tout en bon état . 17481-5

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

à VP flrf pP det> P*"-".'ah'PS de moyenne, un
ÏCUUI C bon burin fixe pour sertisseur,

une g isae pour enfant. — S'adr. rue de la
Promenade 7, au magasin. 174H8-2

A opnrjpp un burin-fixe en non état ,
ÏCUUI C peu usagé et très bon mar

chê. — S'aaresser au Café de Tempé-
rance, rue St Pierre 2. 17507-2

A la même adresse , on prendrait encore
quelques pensionnairea solvables.

Ijfprifjr.nl A. vendre un accordéon
ailCUUUU l viennois, presque neuf , ayant
été très peu usagé; piix tres avantageux.
— S'adr. à l'atelier de MM. Lévy & Fri-
kart, rue du Parc 33. 17475-2

A Vpn/fnp un magnifique secrétaire,
ICUUI C ainsi qu'un bel établi en bois

dur, le tout à moitié prix. — S'adresser
rue de la Demoiselle 58, au ler étage.

; 173F.7-1
Ijj nnnnjnn A vendre à très bas prix un
MVOBBIUU. tour a polir les vis, lapidaire,
imagé mais en bon état. — S'adr. rue du
,Sland 17, au ler étage , à gauche. 17322-1

Â VPIlriPP un6 bonne machine à coudre,
M ÏCUUIC un pe it fourneau , une pen-
dule et une corniche. — S'adr. rue des
Fleurs 9, au rez. de- chaussée, à droite

17382-1

Donfln hier, -prés de l'Hôtel central , une
IClUU montre de dame ainsi qu'une
paire de boucles d'oreille or. — La rap-
porter contre bonne récompense au bureau
de I'IMPARTIAL . 17ft .3-3
Dp ri H n Une apprentie tailleuse a perdu,
I ClUU. depuis l'Hôtel-de-Ville sur la

E
lace du Marché, un paquet contenant des1
ontons de nacre. — Le rapporter , contre

récompense, rue de l'Hôtel de-Vilfo 9
17649-3

PpPfln mercred i "' courant, une bourseIClUU nickel (nom gravé), contenant
quelque argent. — La rapporter contre
récomp. rue de ia Demoiselle 62. 17579-2

Ppririii dans les rues du viUage an cali-I Cl UU bre portant le nom de C. Biérij, .
— Le rapporier , contre lécompense, rue'"
de la Ronde 19. au 2me étage, k gauche. '.

17525-1..... ™aa...... i.e.M.M.M.M.—^—¦—aa.'';

TprtnvÛ daua 'e vestibule de THôtel-des- :
1IUUÏ0 Postes, une petite SACOCHEy
noire pour dame — La réclamer au bu-' ¦'¦¦
reau des Posies. 17577-ii

Non, ee n'est yas mourir , ô brebis du Sauveur I
Que suivre ton Payeur
Jusqu e» la bergerie .

Ou lu pailros toujours sous l'arbre ie la vie I ¦

Moneieur Jules Farine Beuchat et ses
enfants, Paul et Emile;' Monsieur Josep h
Farine, ses enfants iït.pètits-enfants , en
France, ainsi que .les familles Veuve
L'Eplatenier Beuchat,' Beucnat-Miche , eh
Amérique, Baumann-Beuchat , Spœti g-Beu-
chat et Be>ichat-Vaucher , font part à leurs '
parents, amis et connaissances, de la perte
cruelle de leur bien-aimée fille, petite fllle,
nièce et parente

Marguerite F lUINE -BEl ' CIIA F,
que Dieu a rappelée a Lui vendredi , a
1 Age de 4 ans, après une courte et péni-
ble maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 27 nov. 1896.
L'enterrement, auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu Dimanche 29 cou-
rant, à 1 h. après midi.

Domicile mortuaire, rue Marie-Alexis-
Piaget 15.

Le présent avis tient Ueu de let -
tre de taire-part. 17623-2

Messieurs les membres des Sociétés
suivantes :

Syndicat des ouvriers Monteurs de
de boites, la Solidarité la Bernoise et
l'Ornithologique , sont priés d'assister
Dimanche ï9 courant, à 1 h. après midi,
au convoi funèbre de Marguerite Fa-
rine-Beuchat, fllle de leur collègue, M.
Farine Beuchat. 17624-2

Ne p leurez pas mes ckers parent.
iles so uffrances sonl passées .Je pars pour un monde meilleur .En priant pm ir votre bonheur.

Monsieur et Madame Alfred Linder et
leurs enfants, Charles, Lo. ise et Fritz, ,
Monsieur et Madame Joseph Domont,
Mademoiselle Emma Kocher, Monsieur
Augusie Kocher, à la Chaux-de-Fonds,
Monsieur et Madame Arnold Linder et
leurs enfants, à Renan, Madame Marie
Berger, à Berne , Mademoiselle Aline
Linder, à Berne, Monsieur Jean Rauber
et ses enfants, a St Imier et en SàxB''yl
ainsi que les familles Kocher, Linder..'.1!
Sauser , Huguelet , Bourquin , Gertsch,
Guerber, Schneeberger et Schorrer font -
part à leurs amis et connaissances de la
perte cruelle qu'ils viennent d'éprouver en
la personne de leur chère et regrettée flUe, , -
sœur, nièce, cousine et parente ~.o

LAURE-ROSA
que Dieu a rappelée à Lui Vendredi, .|à'-'. - . (
2 heures du matin, a l'âge de 12 ans et 1
4 mois, après une longue et pénible ma-
ladie. . ._ . .-.

La Chaux-de-Fonds, le 27 Nov. 1896. ' ,
L'enterrement , auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu Dimanche 29 cou-
rant, a 1 heure après-midi.

Domicile mortuaire : rue Fritz-Cour-
voisier 38A.

Le présent avis tient lieu de let -
tre de faire-part. 17654 2

Madame veuve Susette Javet , Monsieur
Samuel Guillod, Monsieur J. Zahnd et ses
enfants, ainsi que les familles Fridelance,
Rinner, à la Chaux-de Fonds, Guillod, à
Cressier, Javet, au Vully, ont la douleur
de faire part à leurs amis et connais-
sances de la perte cruelle qu'ils viennent
d'éprouver en la personne de leur chère
filla , sœur, belle-sœur, tante, nièce, cou-
sine et parente ¦

Mademolgclle Emma JAVET
que Dieu a rappelée à Lui, à l'âge de
34 ans, après une longue et douloureuse
maladie.

La Chaux de Fonds, le 27 Nov. 1896.
L'enterrement, auquel ils sont priés d'as-

sister, aura lieu Dimanche *a9 courant ,
à 1 heure après miii.

Domicile mortuaire : rue Fritz-Cour-
voisier 6.

Une urne funéraire sera déposée de-
vont la maison mortuaire.

Le présent avis tient Ueu de lettr*
de faire-part. 17585 2



^Madame Jeanne "Vaille \
Robes. — Confections, j

17610-3 RUE JAU UET-DROZ 6*

BRASSERIE de la
îlETROPOLE

Samedi, Dimanche et Lundi,
à 8 h. précises du soir,coites**donné par une 17596-8

TROUPE FRANÇAISE
pour la première fois à la Chaux-de-Fonds

Dimanche, dès 2 '., heures,

l .̂ -̂'X'IalSr .̂B
EMTBEK LIBRE

Grande Salleje BEL-AIR
Dimanche 29 Novembre 1896

dès 8 Vi heures.

SOIRÉE FAMILIÈRE
de

l'Orchestre L'ESPÉRANCE
Tous les membres passifs, honoraires et

amis de la Société sont cordialement invi-
tés à y assister.
17529-2 Le Comité.

Cercle, de Sons - Officiers
Serre 12, au 1er élage.

SAMEDI et DIMANCHE

TIRauFLOBERT
Ouverture du tir Samedi soir , à 8 heures.
Tous les sous officiers sont chaleureuse-

ment invités à y partici per.
17595-2 La Commission.

Société de Chant

T.JV PENSÉE m
Samedi 28 et Dimanche 29 Novem bre

dès 8 '/« h- du soir, 17597-2

Grand Match au Loto
Tous les membres actifs et passifs, ainsi

que leurs amis, sont cordialement invités
k y participer. Le Comité.

Brasserie - Boulangerie A. Hoffmann
50, RUE JAQUET-DROZ 50.

Excellent Fromage
p our la Fondue

par pièce de 18 à 20 kilos, 75 c. le *¦/, kil.
au détail , 80 c. le demi kilo. 17594-8

Se recommande, A. HOFFMANN.

RESTAURANT STUCKY
près de la GARE.

Tous les jonrs 14041-19*

• Choucroute -
avee viande de porc assortie.

VÉRITABLES

Saucisses ie Francfort et Wienerli
avec MEERRETTIG

Soupe aux pois
On sert pour emporter.

Changement de domicile
M. Emile BERNARDI a transféré son

domicile 17625-8
JFtue de la Serre 63

au ler étage.
Achat de meubles et de montres d'occa-

sion, au comptant.

Canaris ciiantenrs Ans du Harz
avec les plus belles roulades dans leur
chant. Livre contre remboursement de 8
a 20 marks. Terme d'épreuve huit jours,
éventuellement échange libre . Garanti bon
arrivage Prix courant et traitement gra-
tuit. - W. HEER1NG. k Andreasberjr
(Harz) 427. MAOA -8763 17629-6

ENTREPOT
Un beau local pouvant servir a l'usage

d'entrepôt ou d'atelier , est a louer pour
St Georges 1897. — S'adresser au Bureau
de Contrôle. H 8426 c. 17631-8

1*î" '.-jà,âT*l m a f &-\m% Si tes fournisseurs
«̂•rtiirWjl*»*» d'émaux par séries

sont priés d'adresser les prix et quantités
qu'ils peuvent entreprendre par semaine.
Ges plaq jes pointées leur seront fournies.
Payement au comptant. — S'adresser sous
U. S. 805. Case postale, La Ghaux-de-
Fonds. 176J8-8

—Bel-Air—
— Grande Salle —

Dimanche 29 Novembre 1896
dès 2 VJ b. après midi, 17592-2

îïiii Coioort
donné par l'Orchestre

L'Espérance
sSus la direction de M Séb. Mayr , prof.

Entrée : 50 cent.

Programme à. la caisse
Messieurs les memb-es passifs sont

Îiriés de ae munir de leur carte de saison
896-1897. 

GRANDS

BRASSERIE!. SQUARE
Vendredi , Samedi et Dimanche

à 8 Vu h- d" soir

Us Concerts
donnés par

MUe Marthe Blocka
de l'Eldorado de Paris.

M. I*. Bressy
le baryton populaire de la Scala de Lyon

M. BOXAAG.MY. pianiste accompag.

NOUVEAUTÉS PARISIENNES
Les petites Parigottes, La Pendule de mon
voisin. J'sais nne Modiste , Les Tambours
dn Régiment, L'Absente, C'est si gentil ,
Sérénade de Pierriette , Mlle Caramba,
nouveauté avec imitation créée par Mlle
Blocka. 175S7-2

TSlSrrR BE TJBRE

RESTAURANT DES
armes ¦ Réunies

Samedi 28 Novembre 1896
i à 7*/i h. du soir,

80UPBE
TRIPES

^d la Neuchàteloise
Tête de veau en tortue
17528-1 Se recommande,

Julien FALLET, chef de cuisine.
On sert pcvu.r emporter

— Téléphone —

H rasserle Muller
rue Saint-Pierre 32.

Choucroute
avec viande de porc assortie.

TéritaMes SAUCISSES 4e Francfort
avec Meerrettig.

On sert poxir emporter
Tous les Lundis

Gâteaux au fromage
FONDUES

Excellentes Bières brune et blonde
Bière en bouteilles et en litres à l'emporté
Grand choix de vieux Vins en bouteilles.
17591-6 Se recommande. 6. WEBER.

BRASSERIE de ia SERRE
(Ancienne Brasserie Hauert) .

B2iiC»irâtot»
Tous les jours, 15728-89

CHOUCROUTE
avec Charcuterie assortie.

Tous les Mercredis, dès 7 '/« heures,

TRIPES à la mode de Caen
Se recommande, H, Laubscher.

DE 14320-6 I \

LAINAGES & MERCERIE
A. GRABER 1

10 — Rne Fritz-Conr voisier —10 m
ij&tF~ .Toli assortiment en Gilets RM

de chasse. Jupons, Corsets, Pan- I ï
toufles, Châles russes, Tabliers, I :
Tailles blouses, Caleçons, Pèle- g '
rines, Gants, Bas, Chaussettes. !

Se recommande au public de la I j]
Ghaux-de-Fonds et des environs.

BRASSERIE GAMBRINUS
OTTO ULRICH

24 — Rue Léopold Robert — 24.

Tous les jours,

CHOUCROUTE
avec viande de porc assortie.

VÉRITABLES

SAUCISSES Se MNCFOHT
avec Meerrettig .

ESC-ARGOTS
On sert pour emporter.

13808-21* Se recommande. BRASSERIE DU CARDINAL
Place de l'Hotel-de-Ville.

TOUS LES LUNDIS SOIRS
dès 7 '/, h. du soir,

Sonper anx Tripes
MACARONÎS aux tomates

sur commande.
-9** TOUS LES JOURS Kr-

Saocisses de Francfort
aveo Meerrettig

Choucroute de Strasbourg
avec viande de porc assortie.

Excellente itlère genre Pilsen
1897(5-16 se recommande.

liŝ fanf-nsÉistlg
' Nœchsten Sonntag den 39. November, t
i NachmlttagsSIJhr.wird inderHethodggten- H
I kirche, rue du Progrès 36, ein Gesang- i

11 gottesdienst gehalten werden. — Ciesaïnge I ;
¦¦ J durch den gennischten Chor, Quartett, Solo, I \

1 sowie Violin mit Harmoniumbegleitung B !
a werden abweehselnd vorgctragen. Auch I J
i werden einige kurze Anspraehen gehalten. I
i Zu diesem frœhliehen Festchen erwarten R

H 3a3iia.-tir±irt : SO G-ts.

r***»*>1 *« C3=3 S fe • aftaS £3 I

eC3 * .S B S ,2ï  2 s -Sal
^© 0 0^^.  -"i s h &M  c «si

p»****'̂  r* -s ~ ~ «—. "g f^ =s «s& K
¦.*al**E •> » ¦ >»i tÊÊBÊ S at**Jh a  ̂ f H'

BOUCHERIE-CHARCUTERIE
Edouard SCHNEIDER

lEft-«m*e ^|TWiJ8l»m*C»J,m 4L
BCEXJF français, lre qnal. à 75 ct. le % kg.
Beau gros "VEAU, à OO ct. le demi-kilo.
17609-6 Se recommande. Ed. Schneider.

THEATRE le la Chain-Qe-Fonfls
DIRECTION BORNIER

Dimanche 29 Novembre 1896
à S b. après midi,

n^n -A. T 13*r é E
LES DEUX GOSSES

Exceptionnellement , mimeia prix
que pour la représentation du

soir.

Bureaux : 7'/s h. Rideau : 8 heures
X_.-*H3 S5ÎOI3FT

IMMENSE SUCCÈS ACTUEL,
du Théâtre de l'Ambigu.

Les Irai Gosses
Pièce nouvelle en 2 parties et 8 tableaux

de M. Pierre Decourcelle.

h l'importance de cet ouvrage , il ara donné seul.
•"¦"gjlfilp**' Par suite de traité avec l'au-
[SgSsiy teur , cet ouvrage ne pourra avoir
qu'un nombre restreint ae représentations.

P R I X  DES PLACES
Balcons, 2 fr. 50. — Premières, 2 fr.

— Fauteuils d'orchestre, 2 fr. — Parterre
numéroté, 1 fr. 50. — Secondes, 1 fr. 25.
Troisièmes, 75 centimes.

Billets en vente chez M. Léop. Beck et
ehez Mme Evard-Sagne, au Casino.

Pour plus de détail» , voir le» affi-
ches et programmes. 175 8̂ -2

[Société Fédérale ie &ymnastiqïi8
1/ABE.11A.&

Samedi 28 Novembre 1896
à 8 h. précises.

Soirée -Choucroute
Tous les membres et amis de la Société

sont invités a signer la liste jusqu'à ven-
dredi, au local, café Charles Auguste Gi-
rardet, rue de l'Industrie 11.
17394-1 Le Comité.

RESTAURANT DE MKOTE
ancienne route du Doubs. 17586-2

Dimanche 29 Novembre 1896
dès 7 h. du soir,

Sonper anx tripes
et JL-eBtJ£>± TCX

Se recommande, C. BALMER.

Brasserie TIVOLI
PLACE D'ARMES

SAMEDI, dès 8 heures dn soir,

Iiipraitrps
17538-1 Se recommande. Th. Steflen.

Café de l'Arsenal
Tous les SAMEDIS soirs,

dès 7 '/i heures 17593-50

TRIPESTR1PES
FONDUES à tonte heure.

Se recommande. Le Tenancier.

Motel de r Aigle
TOUS LES SAMEDIS SOIRS

dès 7 '/i heures 17590-1

Souper ans tripes
et X-a*»X>lXI.

Restauration a tonte heure.
Chambres conf ortables.

Se recommande, FIIANZ MISTELI.

Brasserie Centrale
Restauration à toute heure

•pi-gjnmei.a
TOUS LES SA.MEDIS SOIRS

à 7 »/i heures 14275-18

TRIPES
i la Mode Neuchàteloise.

Se recommande. C. FRÉSARD.

Café de Ba PHace
TOUS LES JOURS 14020-10

CHOUCROUTE
avee viande du Porc assortie.

Saucisses de Francfort
FONDUES A TOUTE IIEl RE

Se recommande, R. BRUGGER.

Beslairil ies Araes-liies
(Grande Salle)

•* —

Dimanche 29 Novembre 1896 Kassaerôffnung 7 Uhr. Anfang 8 Uhr.

dès 2 V, h. après midi, SonntaS den 29* K»*M*ber 1896

Grand n®mmt NOVEMBER-FEIE R
des

donné par la Société de musique GPÛtlÎYereinS ChaUX-Oi-FOndS

la ,, PMltaionip Italienne " «Jsss ̂ SUng17608-a
, ... des (ài'iitl l Mûnnerchors (Direct , flei - rn Ch. Taiicli e r)6 notre v e- des GriHII-Turnverelns und des Theater-Clubs

sous la direction de M. CASADEI, prof. „ach ScUu^des
~
Programms

PROGRAMME NOUVEAU woipee y ftumiBrc
Eintritt : 50 centimes .

13lltrée libre Programm an der Kasse


